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A FICHE SYNTHETIQUE (UNE PAGE MAXIMUM) 
CENTRE DE RECHERCHE FRANÇAIS A JERUSALEM (CRFJ) 

 

Historique 
 

Historique 

Fondée en 1952 par Jean Perrot, la Mission archéologique française a été dès cette date soutenue 
par le CNRS, ce qui fait du CRFJ le plus ancien centre du CNRS à l’étranger. Son statut et son sigle 
ont évolué au gré des besoins de la recherche et des rattachements institutionnels. 

1964 : la Mission archéologique française devient la Recherche Coopérative sur Programme (RCP) 
50, Préhistoire et protohistoire du Proche-Orient asiatique. 

1974 : la RCP 50 devient mission permanente du CNRS (MP3) sous le nom de Centre de 
recherches préhistoriques français de Jérusalem, avec pour vocation de constituer en Israël une 
implantation durable pour les missions des archéologues français. 

1985 : la MP3 prend le nom de Centre de recherche français de Jérusalem (CRFJ) et s’ouvre à 
l’ensemble des disciplines relevant des sciences humaines et sociales. 

1990 : le CRFJ, désormais pluridisciplinaire, se voit accorder le statut d’Unité mixte de recherche. 
L’UMR 9930 a été renouvelée en 1995 et en 2000. 

2004 : avec le statut de Formation de recherche en évolution (FRE 2804), le CRFJ est intégré dans 
le réseau des Instituts français de recherche à l’étranger (IFRE). Dans un souci d’harmonisation 
avec les autres IFRE, il prend le nom de Centre de recherche français à Jérusalem. Il est piloté par 
la Direction générale de la coopération internationale et du développement (DGCID) du ministère 
des Affaires étrangères et européennes. 

2007 : en avril, le CRFJ devient l’UMIFRE 7 CNRS-MAE ; à partir de juillet, il n’est plus une 
FRE, mais abrite l’Unité de service et de recherche (USR) 3132. 

2009 : la DGCID devient Direction générale de la mondialisation, du développement et des 
partenariats. 

Zone 
géographique de 

compétence 

 
Jérusalem, Israël, Territoires palestiniens 

Localisation  
et contacts  

 
CRFJ – 3 rue Shimshon – BP 547 – 91004 Jérusalem 
Tél. : 00 972 (0) 2 565 8111. Fax : 00 972 (0) 2 673 5325. Email : crfj@crfj.org.il 
Julien Loiseau, Directeur. Tél. : 00 972 (0) 52 630 8184. Email : julien.loiseau@crfj.org.il 
 

Personnels 
(administratif et 

recherche) 
 

Julien Loiseau (MCF HDR Université Montpellier-3, MAEDI)   directeur 
 
Lyse Baer (IT IE CNRS)   secrétaire générale 
Laurence Mouchnino (IT T CNRS)   assistante administrative 
 
Michèle Baussant (CR1 CNRS)    chercheur 
Olivier Munnich (PR Université Paris-Sorbonne, CNRS)    enseignant-chercheur 
Yann Scioldo-Zürcher (CR1 CNRS)    chercheur 
Valentine Roux (DR1 CNRS)    chercheur 
Danny Trom (CR1 CNRS)    chercheur 

Budget de l’année 
écoulée (dotation 

des tutelles, 
montant des 
financements 

externes) 
 

Dotations de fonctionnement des tutelles 
MAEDI  102 249 € 
CNRS  135 240 € 

Autres financements CNRS : appel à projet Attentats-recherche 
Projet MIFI (Y. Scioldo-Zürcher)   11 000 € 
Projet Stratégie de communication DAESH (A. Herfroy-Mischler)  5 000 € 
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Financement ANR 
ANR SILPAST (M. Baussant, années 2016-2017)  30 000 € 

Financement ERC 
Projet Open Jerusalem (V. Lemire)  4 000 € 

Financement externe 
Mécénat Fondation Bettencourt Schueller  17 000 € 

Axes de recherche 
 

Axe 1.  Archéologie du Levant Sud 

Axe 2.  Histoire, traditions, mémoire 

Axe3.  Israéliens et Palestiniens : sociétés et cultures contemporaines 

Observations 
particulières 
(résultats ou 
évènements 

particuliers de 
l’année écoulée) 

 

Taux de réussite élevé des chercheurs de l’unité dans les réponses aux appels à projet (ANR, ERC, 
appel à projets Attentats-recherche) 
 
Publication en octobre 2016 de Jérusalem. Histoire d’une ville-monde (sous la direction de 
V. Lemire), co-écrit par quatre auteurs (membre, anciens membres et chercheur associé au CRFJ). 
Le livre, soutenu par le CRFJ (logo en quatrième de couverture) connaît un important succès de 
librairie. 
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B RESUME DU RAPPORT D’ACTIVITE  
 
Après une année de transition en 2014, et une année 2015 placée sous le signe de la 
consolidation, l’année 2016 a été pour le CRFJ celle de la confirmation. Confirmation des 
grandes orientations scientifiques du Centre, avec une programmation stabilisée, une équipe 
de chercheurs restée inchangée, des missions archéologiques installées dans la durée. 
Confirmation de son attractivité auprès des étudiants et des jeunes chercheurs, dont bon 
nombre l’ont fréquenté pour la première fois cette année. Confirmation de son modèle de 
fonctionnement dans un contexte budgétaire contraint, privilégiant les opérations scientifiques 
de taille modeste, mais nombreuses et ciblées, s’appuyant systématiquement sur des 
partenariats extérieurs. Confirmation de son rôle d’incubateur de projets, avec la réussite de 
plusieurs de ses chercheurs dans des appels à projets de nature variée (ANR, ERC, Labex, 
appel à projets du CNRS).  
Mais l’année 2016 a vu également la confirmation des contraintes qui s’imposent de plus en 
plus nettement à l’activité du CRFJ : un manque structurel de ressources humaines dans le 
domaine de la communication et des publications, qui a conduit le conseil scientifique à 
décider en mai 2016 de la mise en sommeil du Bulletin du CRFJ et a réduit au strict minimum 
les actions de communication (site web, newsletter) ; une baisse tendancielle des moyens 
financiers du CRFJ, aggravée par la dégradation du taux de change euro/shekel, laquelle a 
entraîné en trois ans une baisse de 20 % des ressources du Centre en valeur réelle. Malgré ces 
contraintes, le bilan de l’année 2016 témoigne d’une activité scientifique dense et soutenue. 
 
De janvier à décembre 2016, cinq journées d’études et colloques internationaux ont été 
organisés par le CRFJ dans ses locaux, parmi lesquels deux se sont tenus également à mi-
temps dans une université partenaire (HUJI, TAU), en sus de deux rencontres auxquelles le 
Centre a été associé (à l’HUJI, Jérusalem et à l’IRMC, Tunis). Pas moins d’une quinzaine de 
séances de séminaire ont eu lieu au CRFJ (séminaire doctoral et séminaire d’équipe en 
français, séminaire d’archéologie et séminaire d’histoire médiévale en anglais), confirmant le 
rôle de premier plan joué par le Centre dans la formation à la recherche. Le CRFJ a en outre 
accueilli deux sessions de formation : la première organisée pour les étudiants de l’École 
d’architecture Paris Val-de-Seine, en partenariat avec l’académie des Beaux-arts et du design 
de Bezalel (séminaire “Save Lifta”) ; la seconde, sur la connaissance du monde juif et de la 
société israélienne, organisée pour les cadres de l’Éducation nationale française, en partenariat 
avec l’Institut Lévinas et la Fondation pour la Mémoire de la Shoah. Garant des missions 
archéologiques françaises auprès de l’Israel Antiquities Authority, le CRFJ a accompagné et 
soutenu cinq chantiers de fouilles en 2016, et une sixième mission en post-fouilles. Enfin, le 
Centre a continué de promouvoir la diffusion de la recherche auprès du grand public 
francophone, avec pas moins de douze conférences et présentations d’ouvrage dans ses 
locaux, et trois conférences organisées hors les murs (à l’École biblique et archéologique, au 
Patriarcat arménien, à l’Institut français de Haïfa). 
 
La diversité des recherches conduites au CRFJ, reflet d’une pluri-disciplinarité affirmée, n’a 
rien cédé à la cohérence d’ensemble : en archéologie comme en histoire, en géographie 
comme en sociologie et en anthropologie, le CRFJ est un lieu majeur de la recherche sur le 
passé et le présent de l’espace israélo-palestinien et un relais incontournable pour les 
chercheurs français engagés sur ce double terrain. 
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Trois axes de recherche structurent la programmation et l’activité scientifiques du CRFJ, 
auxquels participent chercheurs titulaires, jeunes chercheurs en mobilité internationale et 
chercheurs associés. 
 
L’axe 1 (Archéologies du Levant Sud) est le domaine d’excellence du CRFJ, celui par 
lequel le Centre est pleinement identifié et l’institution reconnue par delà les réseaux 
personnels de ses chercheurs. L’étude de la néolithisation du Levant Sud, qui a fait la 
réputation de l’archéologie française en Israël, demeure un domaine de recherche privilégié 
avec trois missions archéologiques (Beisamoun, Nahal Efe, Mallaha-Eynan) soutenues par le 
CRFJ – les recherches pionnières sur le Natoufien étant aujourd’hui relayées par des travaux 
sur la transition des VIIIe et VIIe millénaires BC entre les époques néolithique pré-céramique et 
néolithique céramique. Le renouvellement méthodologique le plus décisif affecte l’étude des 
traditions techniques, de la taille de la pierre et de la production céramique, pour lesquelles 
l’approche technologique, illustrée par les travaux de Valentine Roux (médaille d’argent du 
CNRS en 2015), donne des résultats très novateurs. L’année 2016 a également confirmé 
l’importance de l’archéologie dans le renouveau des études sur le Royaume franc de 
Jérusalem, où les archéologues français spécialistes de castellologie (mission Belvoir) et 
d’archéothanatologie (mission Cimetière des croisés d’Atlit) jouissent d’une expertise 
reconnue et recherchée en Israël. L’équipe de recherche de l’Axe 1 regroupait en 2016 un 
chercheur CNRS (DR1) en affectation, deux chercheurs associés ayant séjourné plus d’un 
mois dans l’unité, quatre doctorants et deux post-doctorants en mobilité internationale, en sus 
d’une douzaine de chercheurs associés. Six missions archéologiques en Israël ont été 
soutenues en 2016 par le CRFJ. 
 
L’Axe 2 (Histoire, traditions, mémoire) fédère des travaux pluri-disciplinaires portant sur 
l’histoire de l’espace israélo-palestinien – de l’Israël antique à la formation de l’Israël 
moderne en passant par la Palestine médiévale et ottomane –, sur ses traditions scripturaires, 
religieuses et intellectuelles, et sur les différentes strates mémorielles qui s’y sont accumulées. 
La richesse du CRFJ est de pouvoir investir le temps long de l’histoire de la région, sans 
considération des frontières qui la divisent et la compartimentent depuis 1948. Les études sur 
l’Israël antique, et les relations entre judaïsme et culture grecque, se sont illustrées en 2016 ; 
l’histoire de la Palestine médiévale, entre chrétientés et Islam, a pris une importance nouvelle 
avec la mise en place du Medieval History Seminar ; le long siècle (du milieu du XIXe au 
milieu du XXe siècle) qui vit successivement en Palestine l’intervention des puissances 
européennes, la montée du sionisme, l’établissement du mandat britannique, la naissance de 
l’État d’Israël et le nouage du conflit israélo-palestinien, a concentré une part prépondérante 
des travaux conduits par les chercheurs de l’équipe. Une expertise s’est développée au CRFJ 
sur la question des archives (du Moyen Age à nos jours), dont témoigne le programme Open 
Jerusalem Archives financé par l’ERC, mais qui nourrit aussi de nouveaux projets individuels 
(sur la genèse intellectuelle de l’État d’Israël ou les alyot maghrébines, par exemple). 
L’équipe de recherche de l’Axe 2 regroupait en 2016 deux chercheurs CNRS (CR1) en 
affectation, un professeur des universités en délégation (jusqu’en août 2016), quatre 
doctorants en mobilité internationale, en sus d’une douzaine de chercheurs associés. C’est 
également dans cet axe que le directeur du CRFJ (maître de conférences HDR en détachement 
au MAEDI) a inscrit ses propres travaux. 
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L’Axe 3 (Israéliens et Palestiniens : sociétés et cultures contemporaines) entend rendre 
compte de l’imbrication et de l’interdépendance croissantes des sociétés et des cultures 
israéliennes et palestiniennes – qu’il s’agisse de la présence toujours plus étendue d’Israël 
dans les Territoires palestiniens ou de la rémanence de la culture arabe comme de l’identité 
palestinienne en Israël – constat qui justifie le décloisonnement systématique des recherches 
et la double compétence territoriale du CRFJ. En 2016, l’Axe 3 a regroupé des travaux 
relevant de quatre disciplines : anthropologie, sociologie, politologie, littératures comparées. 
L’étude des usages du passé et des enjeux mémoriels, en lien avec la formation des identités 
au sein de la société israélienne, tout particulièrement avec la question mizrahi (orientale), a 
occupé une place importante dans les travaux du Centre. L’actualité de l’alya française en 
Israël et dans les Territoires palestiniens a également fait l’objet d’une enquête ambitieuse. La 
rémanence de l’identité palestinienne en Israël a été envisagée au travers des formes de 
protestation, mais aussi du théâtre palestinien en Israël et de la littérature palestinienne 
d’expression hébraïque. Enfin, le défi régional posé le jihadisme a été abordé dans le cadre 
d’un programme de recherche sur les stratégies de communication du mouvement État 
islamique. L’équipe de recherche de l’Axe 3 regroupait en 2016 un chercheur CNRS en 
affectation (CR1), un chercheur associé ayant séjourné plus d’un mois dans l’unité, deux 
doctorants et trois post-doctorants en mobilité internationale, en sus d’une dizaine de 
chercheurs associés. Trois étudiants en master de sciences politiques ont également effectué 
un stage de deux mois au CRFJ. Le partenariat conclu en 2016 avec l’IEP d’Aix-en-Provence 
annonce pour 2017 un plus grand nombre de stagiaires à venir. 
 
L’activité scientifique du CRFJ a été portée en 2016 par une équipe de direction réduite à trois 
personnes (un directeur, une secrétaire générale, une assistante de gestion) à la suite d’une 
série de départs qui a affecté le Centre de 2011 à 2014 (deux départs en retraite et deux 
changements d’affectation, non remplacés). Mme Laurence Mouchnino, recrutée au CNRS 
sur concours en 2015 comme technicienne en gestion administrative (BAP J) a été titularisée 
en 2016. Cette stabilisation de l’équipe administrative (deux agents ITA), rendue possible par 
le soutien appuyé du CNRS, est une excellente nouvelle pour l’avenir du CRFJ. L’absence 
d’un(e) chargé(e) de communication et de publication pèse cependant lourdement sur les 
actions de diffusion (site internet, lettre d’information, carnets de recherche) du CRFJ. 
L’année 2016 a été marquée par une amélioration sensible de la situation sécuritaire à 
Jérusalem. Ce changement a peut-être contribué au timide renouveau des candidatures au 
CRFJ (trois dossiers de délégation déposés pour 2017 mais aucune demande d’affectation de 
chercheur CNRS). L’optimisme est de mise en revanche quant à l’intérêt des jeunes 
chercheurs, plus nombreux que jamais à consacrer leurs premiers travaux de master et de 
doctorat au passé ou au présent de l’espace israélo-palestinien. La fin programmée du 
mécénat de la Fondation Bettencourt-Schueller, qui a permis jusqu’en juin 2016 encore de 
soutenir la mobilité de trois doctorants et deux post-doctorants, et la difficulté croissante du 
CRFJ à dégager sur ses dotations de fonctionnement des fonds pour financer les aides à la 
mobilité des jeunes chercheurs, invitent à inventer de nouvelles formes de soutien à la 
formation à la recherche, en partenariat notamment avec les universités françaises. C’est là 
que réside, à n’en pas douter, la mission la plus décisive du CRFJ. 
 

Julien Loiseau,  
directeur 



 8 

C STRUCTURE ET MOYENS DE L’UMIFRE 
 
 
 

 
C.1 IDENTIFICATION DE L’UMIFRE 

Adresse principale (adresse ; 
téléphone ; contact mail du 

directeur) 

 
3 rue Shimshon – BP 547 – 91004 Jérusalem 
Tél. : +972 2 56 58 111 
Fax : +972 2 67 35 325 
Mail adm. : crfj@crfj.org.il 
Mail Directeur. : julien.loiseau@crfj.org.il/julien.loiseau@cnrs.fr 

Antenne  
 
aucune 

Infrastructure 

 
Le CRFJ occupe un bâtiment de style ottoman, de 600 m2 sur 4 niveaux, 
dans le quartier résidentiel de Baka, à Jérusalem. Le sous-sol est consacré 
au stockage et à l’étude du matériel archéologique ; au premier étage, la 
bibliothèque sert également de salle de séminaire et de conférence ; des 
bureaux (10), en majorité partagés, sont mis à la disposition des chercheurs 
de l’équipe et des jeunes chercheurs en mobilité. 
 

Bibliothèque (salles ; nombre 
d’ouvrages) 

 
La bibliothèque est une salle polyvalente, salle de travail pour les jeunes 
chercheurs, les stagiaires et les chercheurs de passage, elle sert également 
de salle de séminaire et peut se transformer en salle de conférence. 
 
 

Site web de l’UMIFRE 
 
www.crfj.org.il 
 

Structures de gouvernance 

 
Réunion d’équipe convoquée toutes les six semaines environ 
 
Coordination hebdomadaire de l’équipe de direction 



 

 
 

 
 

C.2 RESSOURCES HUMAINES – DIRECTEUR ET AUTRES MEMBRES DE L’EQUIPE DE DIRECTION 
 

Nom 
Prénom Adresse professionnelle Courriel Téléphone Date de prise de 

fonction Corps d’origine 

LOISEAU Julien 
 

CRFJ 
 

julien.loiseau@cnrs.fr 
 

+97225658111 
+972526308184 01/09/2014 

Maître de conférences, 
Université Montpellier-3   

 
 

C.3 RESSOURCES HUMAINES – PERSONNEL ADMINISTRATIF 
 

Nom 
Prénom Fonction 

Contrat ADL 
(CDD/CDI) ou VI ou 

ITA 

Date de début de 
contrat ou 
vacation 

Coût annuel du poste 
en € 

Prise en charge 
financière du poste 

(MAEDI/CNRS/autre) 
 

 
BAER Zerbit Lyse Secrétaire générale IT CNRS   

 

CNRS 

  
MOUCHNINO Laurence Assistante administrative IT CNRS   

 

CNRS 

 
 

C.4 RESSOURCES HUMAINES – PERSONNEL DE RECHERCHE PERMANENT ET ASSOCIE1 
 

Nom 
Prénom Nationalité Institution d’origine / 

statut  

Prise en charge 
financière  

(MAEE/CNRS/autre) 

Période de séjour 
(début/fin de 

contrat) 
Thématique de recherche et axe de rattachement  

Personnel permanent 

BAUSSANT  Michèle 
 
Fr  CNRS CR1 CNRS 01/01/2015  

au 31/08/2017 Anthropologie (Axe 3) 

                                                        
1 Ne mentionner que les chercheurs ayant passé au minimum 1 mois dans l’UMIFRE au cours de l’année écoulée 
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MUNNICH Olivier 
 
Fr  Université Paris IV 

PR 
CNRS et Université  01/09/2014 

au 31/08/2016 Littérature et religions de l’Antiquité, études bibliques (Axe 2) 

ROUX Valentine 
 
Fr  CNRS DR1 CNRS 01/09/2015 

au 31/08/2017 Céramologie, ethnoarchéologie (Axe 1) 

SCIOLDO-ZÜRCHER 
Yann 

Fr 
CNRS CR1 CNRS 01/09/2014 

au 31/08/2017 Histoire contemporaine, sociologie (Axes 2 et 3) 

TROM Danny  
 
Belge  CNRS CR1 CNRS 01/09/2014 

au 31/08/2017 Histoire contemporaine, sociologie (Axe 2) 

Personnel associé 

KATZ  Muriel 
 
Suisse 

Université de Lausanne 
MA - 01/09/2016 

au 31/01/2017 Psychologie clinique (Axe 3) 

VALLA François 
 
Fr CNRS DR1 émérite   Archéologie préhistorique (Axe 1) 

 

 
C.5 RESSOURCES HUMAINES – DOCTORANTS ET POSTDOCTORANTS 

 

Nom 
Prénom Nationalité Institution de 

rattachement 

Montant de l’aide à la 
mobilité et source de 

financement 

Durée de séjour 
(dates) Thème de recherche et axe de rattachement 

 
POSTDOCTORANTS 

 
AGSOUS Sadia Fr INALCO-EHESS 3 900 € AMI FBS 01/04 au 30/06/16 Langues et littératures arabe et hébraïque (Axe 3) 

HERFROY-
MISCHLER Alexandra 

Fr Hebrew University in 
Jerusalem 

Appel à projets CNRS 
Attentats-recherche 

01/02 au 31/11/16 Communication, sciences politiques (Axe 3) 

LECOQUIERRE 
Marion Fr 

Institut universitaire 
européen (Florence) 

1 300 € AMI FBS 
3 600 € AMI CRFJ  

01/06 au 30/06/16 
01/10 au 31/12/16 Géographie humaine (Axe 3) 

MANCLOSSI 
Francesca Italienne 

Université Paris-Ouest-
Nanterre-La Défense  3600 € AMI CRFJ 01/10 au 31/12/16 Archéologie protohistorique (Axe 1) 
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DOCTORANTS 

 
ANTON MARIE Fr Université Paris-1 aucune  Archéologie préhistorique, anthropologie (Axe 1) 

AUMAITRE Héloïse Fr Université Paris-1 3 660 € CRFJ 01/01 au 31/03/16 Histoire ancienne, numismatique (Axe 2) 

CATELOY Cydrisse Fr Université Paris-1 3 660 € CRFJ 01/02 au 30/04/16 Archéologie, céramologie (Axe 1) 

DESORMEAU Xavier Fr Université Paris-1 7 320 € CRFJ 01/01 au 30/06/16 Archéologie, céramologie (Axe 1) 

KIM Lyang Fr EHESS 3 900 € FBS 01/02 au 30/04/16 Anthropologie, arts visuels (Axe 3) 

KLEIN Maxence Fr EHESS 3 660 € CRFJ 01/02 au 30/04/216 Histoire contemporaine (Axe 2) 

NAKHLE-CERRUTI 
Najla 

Fr INALCO 2 800 € FBS 01/06 au 31/07/16 Langue et littérature arabes (Axe 3) 

RUBIO Clémentine Fr Université de Tours 2 800 € FBS 01/05 au 30/06/16 Socio-Linguistique, histoire contemporaine (Axe 2) 

 
 



 

 
 

 
 

 
C.6 BUDGET DE L’ANNEE ECOULEE 

 

RECETTES DOTATIONS DE FONCTIONNEMENT 

Dotation MAEDI 102 249 € 
Dotation de fonctionnement CNRS 135 240 € 

Dotation de fonctionnement MAEDI 102 249 € 

Remboursements sur TVA 28 000 € 

TOTAL RECETTES FONCTIONNEMENT 265 489 € 

  

RECETTES RESSOURCES PROPRES 

Mécénat Fondation Bettencourt Schueller 17 000 € 

Subvention ERC Open Jerusalem (V. Lemire) 4 000 € 

ANR SILPAST (M. Baussant : années 2016-207) 30 000 € 

CNRS Appel à projets Attentats-recherche 
 

• MIFI : 11 000 € 
• Stratégie de communication de DAESH : 5 000 € 

TOTAL RECETTES RESSOURCES PROPRES 67 000 € 

   
DEPENSES 

 

Loyer 149 105 € 

Dépenses de fonctionnement 50 709 € 

Missions administratives 5 412 € 

Frais de réception 4 494 € 

Dépenses scientifiques  
(frais de mission et d’organisation d’événements scientifiques) 44 203 € 

Aides à la Mobilité Internationale  
(CRFJ & Fondation Bettencourt Schueller) 44 349 € 

TOTAL DEPENSES 
 

298 272 € 
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Le CRFJ reçoit chaque année deux dotations de fonctionnement : l’une du CNRS (gérée par les 
services financiers et comptables de la Délégation régionale Paris Michel-Ange), l’autre du MAEDI 
(gérée par les services de l’agence comptable de l’Ambassade de France en Israël et par la cellule 
budgétaire de la sous-direction du réseau de coopération et d’action culturelle : DGM/DCERR/RES. 

En 2016, la dotation CNRS (en hausse d’1,5 % par rapport à 2015) représente 57 % et la dotation 
MAEDI (en baisse d’1 %) 43 % du budget de fonctionnement du CRFJ, hors remboursement de 
TVA et ressources propres. 

La masse salariale du CRFJ est à 90 % financée par le CNRS ; à 10 %, par le MAEDI – l’ensemble 
de l’équipe permanente (administration et recherche) étant constituée d’agents CNRS à l’exception 
du directeur (détaché au MAEDI). 

À ces moyens attribués par les deux tutelles s’ajoutent les ressources propres du CRFJ. En 2016, 
elles ont quatre origines :  

• le versement de 4 000 € par l’Université Paris-Est Marne-la-Vallée, prélevés sur les coûts 
indirects (overhead costs) du programme ERC Open Jerusalem dirigé par V. Lemire, au titre 
d’indemnité du soutien logistique, administratif et scientifique apporté au programme. 

• le mécénat de la Fondation Bettencourt Schueller destiné depuis 2012 au financement 
d’aides à la mobilité internationale de jeunes chercheurs, doctorants ou post-doctorants, au 
CRFJ. En 2016, la Fondation a versé le reliquat final de son aide, soit 17 000 €. 

• le financement de deux programmes de recherche portés par le CRFJ et retenus dans le 
cadre de l’appel à projet CNRS Attentats-recherche : le projet MIFI (Migrations de Français 
en Israël) pour 11 000 € ; le projet Stratégies de communication de DAESH, pour 5 000 €. 

• l’obtention d’un financement ANR par le projet SILPAST (Silenced pasts : memories and 
representations of the past in migratory and collapsed societies), en vue du dépôt d’un projet 
de recherche dans le cadre de l’appel à projet Cult-Coop du programme européen H2020, 
pour 30 000 €. Cette somme versée en 2016 est à dépenser en 2016-2017.  

Dans les trois derniers cas, le CRFJ agit en tant que gestionnaire des sommes allouées et ne retire de 
cette catégorie de ressources propres, d’un montant total de 46 000€, aucune somme mobilisable 
dans son propre budget de fonctionnement. Les ressources propres effectivement mobilisables par 
l’unité s’élèvent en 2016 à 21 000 €. 
Enfin, les dépenses effectuées en Israël par le CRFJ génèrent en cours d’exercice le remboursement 
de la TVA locale : en 2016, ce remboursement s’est élevé à 28 000 €. 
 
Disposant d’un budget de fonctionnement de 265 489 € et de ressources propres d’un montant total 
de 67 000 €, le CRFJ a engagé en 2016 298 272 € de dépenses. Le solde positif de 34 217 € 
correspond pour 24 200 €, aux sommes allouées au programme SILPAST qui seront engagées en 
2017 ; pour 5 600 € à des aides à la mobilité budgétées pour le second semestre 2016 qui ne seront 
finalement engagées qu’au premier semestre 2017 ; pour 4 417 € à un solde positif, produit de la 
gestion prudente des ressources du CRFJ, qui vient abonder son fond de réserve.  

Le loyer du bâtiment occupé par le CRFJ représente 50 % de l’ensemble de ses dépenses en 2016. 
Avec les frais de fonctionnement de l’unité, les dépenses contraintes représentent 67 % du budget 
de fonctionnement du CRFJ – contre 69 % en 2015, signe que la politique de sobriété mise en place 
a permis de limiter, dans une certaine mesure, les effets de la dégradation du taux de change. Les 
frais de fonctionnemenent ont baissé en valeur absolu de 25 % entre 2015 et 2016 : il sera 
cependant très difficile de faire davantage d’économies sur les frais de fonctionnement en 2017, 
alors que la baisse de l’euro s’est accélérée depuis septembre 2016. Rappelons que sans un bâtiment 
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comme celui dont il dispose, le CRFJ devrait renoncer à une large part de son activité (stockage et 
étude du matériel archéologique, colloques, séminaires, conférences, accueil des jeunes chercheurs 
en mobilité). 
En 2016, les aides à la mobilité internationale attribuées par le CRFJ représentent 15 % de ses 
dépenses totales – proportion appelée à diminuer avec la fin du mécénat de la Fondation 
Bettencourt Schueller. 
À la différence de l’année 2015, qui avait vu le renouvellement du mobilier de la bibliothèque et 
l’achat d’un ordinateur portable pour l’équipe administrative, le CRFJ n’a engagé en 2016 par 
mesure de sobriété aucune dépense d’équipement. Les frais engagés au titre des missions 
administratives ont diminué de 36 % entre 2015 et 2016 – baisse logique alors que l’équipe de 
direction est en place depuis plus de deux ans : le changement de direction en 2017 entraînera 
logiquement une hausse de ces dépenses au cours de l’année académique 2017-2018. Les frais de 
réception ont également baissé de 25 % entre 2015 et 2016 : il sera très difficile de les limiter 
encore davantage à l’avenir. 
Les dépenses proprement scientifiques (frais de mission et frais d’organisation d’événements 
scientifiques) ont représenté en 2016 15 % des dépenses du CRFJ. Notons que le montant de 
44 203 € de dépenses scientifiques correspond pour 49 % à des dépenses engagées dans le cadre de 
trois programmes de recherche autonomes au sein de la programmation scientifique du CRFJ 
(MIFI, Stratégies de communication de DAESH, SILPAST). Le soutien aux missions 
archéologiques françaises en Israël représente 25 % des dépenses scientifiques du CRFJ. Sur le 
financement des missions archéologiques françaises en Israël, on se reportera à l’annexe ci-dessous. 
 
Malgré une très grande sobriété dans le fonctionnement du CFRF et une grande prudence dans la 
gestion de ses ressources financières, les tutelles doivent aujourd’hui prendre la mesure des effets 
très contraignants de l’appréciation du shekel par rapport à l’euro – soit une baisse de 20 % en 
valeur réelle des ressources financières du CRFJ entre septembre 2014 et mars 2017. Ce constat, 
unique parmi les différents pays de la région, place le CRFJ dans une situation précaire qui continue 
de se dégrader au premier trimestre 2017. La capacité d’action du CRFJ va s’en trouver nettement 
entamée en 2017. 
 
 
Annexe. Financement des missions archéologiques françaises en Israël en 2016 
 
 
Mission Beisamoun :      22 216 € 

• MAEDI :       9 000 € 
• CARE Archaeological Foundation :    5 712 € 
• CNRS UMR 7041 Ethnologie préhistorique :  3 304 € 
• CRFJ :       2 400 €, soit 11 % du total 
• Israel Antiquities Authority :    1 800 € (en prestations) 

 
Mission Belvoir :       19 100 € 

• MAEDI :       9 200 € 
• CNRS UMR 5138 Archéologie & Archéométrie :  3 000 € 
• CNRS UMR 5648 CIHAM :    2 500 € 
• CRFJ :       2 400 €, soit 12,5 % du total 
• EA 1001 Centre d’Histoire Espaces et Cultures, 

Université Clermont-Ferrand 2 :    2 000 € 
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Mission Cimetière des croisés d’Atlit :    3 800 € 
• CRFJ :       3 000 €, soit 79 % du total 
• CNRS UMR 5199 PACEA :     800 € 

 
Mission Mallaha-Eynan :      5 480 € 

• CARE Archaeological Foundation :    4 680 € 
• CRFJ :       800 €, soit 14,5 % du total 

 
Mission Nahal Efe :       8 700 € 

• PALARQ Foundation :     7 500 € 
• CRFJ :       1 200 €, soit 14 % du total 

 
Mission Tel Achziv :      29 915 € 

• The Honor Frost Foundation :    10 000 € 
• MAEDI :       9 600 € 
• Nelson Glueck School :     8 000 € 
• CRFJ :       1 200 €, soit 4 % du total 
• CNRS UMR 5133 Archéorient :    1 115 € 

 
Budget total des missions françaises :    89 211 € 
 
Contribution totale du CRFJ :     11 000 €, soit 12,3 % du total 
 
 



 

 
 

D ACTIVITES SCIENTIFIQUES 
 
D.1 AXES DE RECHERCHE 
 
La programmation scientifique du CRFJ est structurée en trois axes de recherche :  

1. Archéologies du Levant sud 
2. Histoire, traditions, mémoire 
3. Israéliens et Palestiniens : sociétés et cultures contemporaines 

 
Ces trois axes regroupent chacun un certain nombre de programmes de recherche. Ces 
programmes recouvrent les activités de recherche des chercheurs, doctorants et post-
doctorants présents dans l’unité au cours de l’année écoulée, ainsi que des programmes 
auxquels l’unité est associée. Leur intitulé et leur périmètre s’adaptent en conséquence au 
renouvellement régulier de l’équipe. L’activité scientifique du CRFJ n’en conserve pas moins 
une ossature pérenne, fondée à la fois sur des projets à la programmation pluriannuelle 
(missions archéologiques, programmes financés sur appel à projet) et sur quelques 
thématiques fortes où se retrouvent chercheurs de l’unité, chercheurs associés, et jeunes 
chercheurs en mobilité.  
 
D.1.1 DESCRIPTION DES AXES ET DE LEUR PERIMETRE 
 
AXE 1.  ARCHÉOLOGIES DU LEVANT SUD 
 
Chercheurs 

• Valentine Roux (DR1 CNRS) : archéologie protohistorique, céramologie 
Chercheurs associés ayant séjourné plus d’un mois dans l’unité 

• Aurélia Borvon (archéologue indépendante) : archéozoologie 
• François Valla (DR1 émérite CNRS) : archéologie préhistorique 

Post-doctorants 
• Francesca Manclossi (AMI CRFJ) : archéologie protohistorique 
• Elsa Rocca (Fondation Humboldt) : archéologie classique 

Doctorants 
• Marie Anton (Université Paris-1) : anthropologie 
• Cydrisse Cateloy (Université Paris-1, AMI CRFJ) : céramologie 
• Xavier Desormeau (Université Paris-10, AMI CRFJ) : céramologie 
• Simon Dorso (Université Lyon-2, contrat doctoral InSHS/CRFJ) : archéologie 

médiévale 
 
Fondé en 1952 en tant que « Mission archéologique française », le CRFJ a toujours reconnu à 
l’archéologie une place singulière dans ses activités de recherche. L’archéologie, et tout 
particulièrement l’archéologie pré- et proto-historique, joue en effet un rôle déterminant dans 
l’intégration du Centre en Israël, tant dans ses rapports avec les institutions (l’Israel 
Antiquities Authority, liée au CNRS par une convention renouvelée en janvier 2015, reste le 
principal partenaire local du CRFJ) que dans le rayonnement des travaux de ses chercheurs 
dans le monde académique israélien. De ce constat stratégique ont découlé en 2016 des choix 
budgétaires importants : le soutien financier apporté à six missions archéologiques en Israël 
(pour un montant total de 11 000 euros), parmi lesquelles trois sont également soutenues par 
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la Commission consultative des recherches archéologiques à l’étranger du MAEDI 
(Beisamoun, Belvoir, Tel Achziv), deux ont effectué leurs deuxièmes campagnes de fouilles en 
2016 (Cimetière des croisés d’Atlit, Nahal Efe) et une dernière est en phase d’étude post-
fouilles (Mallaha-Eynan). En outre, le CRFJ a recruté pour une durée de neuf mois (année 
2016-2017) une archéologue en post-doctorat (F. Manclossi) en lien avec les travaux conduits 
dans l’équipe par Valentine Roux (céramologue et ethno-archéologue, DR1 CNRS, médaille 
d’argent 2015 du CNRS). Enfin, le CRFJ a soutenu en 2016 la mobilité de trois doctorants en 
archéologie. 
Indice de ce remarquable dynamisme, sept demandes de financement ont été présentées à la 
Commission consultative des recherches archéologiques en octobre 2016 par des chercheurs 
associés au CRFJ : outre Belvoir et Tel Achziv (pour renouvellement), Tel Yarmouth (pour une 
reprise des fouilles) et les projets de création des missions Atlit (Y. Gleize), Kiriath-Jearim 
(Ch. Nicolle), Maresha hellénistique (E. Nantet) et NEOPOT (J. Vieugué) sur l’apparition de 
la céramique au Levant sud. Les résultats particulièrement décevants des arbitrages effectués 
par la commission (aucune nouvelle mission créée en 2017), alors même qu’une des trois 
missions financées en 2016 a effectué cette année sa dernière campagne, apparaissent en 
complète contradiction avec le dynamisme de l’archéologie française en Israël, sa réputation 
d’excellence dans plusieurs domaines, les conditions de travail et de sécurité offertes sur place 
alors que la grande majorité des pays de la région sont aujourd’hui interdits d’accès aux 
missions archéologiques.  
 
L’Axe 1. Archéologies du Levant Sud recouvre quatre programmes distincts :  

• La néolithisation du Levant Sud 
• Les traditions techniques du Levant Sud : nouvelles approches 
• Urbanisme et commerce au Levant Sud aux IIème et Ier millénaires 
• Le Royaume franc de Jérusalem : approche archéologique 

 
1. La néolithisation du Levant Sud 
 
Domaine d’excellence reconnue de la recherche française en Israël, l’archéologie néolithique 
reste la « marque de fabrique » du CRFJ. Trois missions contribuent au renouvellement des 
connaissances sur le processus de néolithisation au Levant Sud : la mission Mallaha-Eynan, 
en phase post-fouilles sur le Natoufien ; la nouvelle mission Nahal Efe sur le Néolithique pré-
céramique (PPN) ; la mission Beisamoun sur la transition du VIIème millénaire entre 
Néolithique pré-céramique et Néolithique céramique, qui a effectué en 2016 sa dernière 
campagne. 
 
1.1 Les premiers sédentaires de Mallaha-Eynan 
 
Le CRFJ conserve pour étude, conjointement avec l’Université hébraïque, le matériel issu des 
fouilles dirigées à Mallaha-Eynan par H. Khalaily (IAA) et F. Valla (CNRS) de 1996 à 2005. 
L’année 2016 a vu l’achèvement du tri du refus des tamis par F. Valla : il est maintenant 
possible de clore les échantillons à étudier en vue d’une monographie. Le CRFJ a également 
soutenu en 2016 la mission d’A. Borvon, venue poursuivre l’étude des ossements de poissons. 
Certaines recherches menées ces dernières années ont abouti à des articles (publiés, soumis, 
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ou en préparation), qui éclairent la diversité animale, les comportements humains et les 
interférences entre humains et animaux au début de la sédentarisation. Les travaux 
universitaires ont également progressé. Anne Bridault a soutenu à l’Université Paris-10 une 
HDR où l’étude des mammifères de Mallaha tient une place notable, ouvrant de nouvelles 
perspectives de recherche. La thèse que Laurent Davin consacre aux parures retrouvées à 
Mallaha sera soutenue à l’Université Paris-1 en 2017. En revanche, la publication chez De 
Boccard, dans la collection des Mémoires et travaux du CRFJ, de la thèse de Nicolas 
Samuelian (INRAP), sous le titre Les abris du Natoufien final de Mallaha-Eynan (Israël), 
prévue en 1016, a été reportée à 2017. 
 
1. 2 La néolithisation du Negev 
 
En décembre 2016 a eu lieu la deuxième campagne de fouilles du site Nahal Efe (Negev) par 
F. Borrel (Universidad de Cantabria) et J. Vardi (IAA), avec le soutien financier du CRFJ et 
de la fondation PALARQ. L’objectif de la fouille, en documentant la néolithisation de cette 
région semi-aride, est d’interroger les correspondances chronologiques éventuelles entre les 
modifications environnementales intervenues à l’Holocène ancien et les réponses techniques, 
économiques et sociales des groupes humains aux variations des contraintes climatiques. En 
outre, le site de Nahal Efe est susceptible de documenter le contexte social dans lequel ont été 
élaborés les fameux masques de pierre du Negev, dont un exemplaire a été retrouvé non loin, 
sur le site de Nahal Hemar. 

La campagne 2015 avait permis de dresser la topographie du site, de préciser la chronologie 
de l’occupation principale (milieu du Néolithique pré-céramique B, première moitié du VIIIe 
millénaire cal. BC), d’évaluer la surface occupée au PPNB (au moins 1 000 m2) et de 
constater l’excellent état de conservation de l’architecture comme du matériel organique 
retrouvé en fouille. 
 

 
Nahal Efe, fouille de l’unité 1 
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La campagne 2016 a eu pour objectif de mieux caractériser l’architecture du site et de mieux 
comprendre l’organisation interne de l’établissement. Deux structures de pierre circulaires, 
visibles en surface, ont été fouillées :  d’un diamètre maximal de cinq mètres, bien conservées 
sur 70 à 80 centimètres de profondeur sur le flanc le moins érodé de la colline, elles 
comprennent chacune un foyer. La fouille y a mis au jour de nombreux éléments de pierre 
taillée (y compris des projectiles de type Byblos/Jéricho), des outils de pierre (pour le broyage 
par exemple) et des échantillons de charbon. En l’état actuel des connaissances, Nahal Efe 
apparaît comme l’exemple le plus septentrional de l’architecture caractéristique du PPNB 
dans les régions arides du Negev et du Sinaï, tout en s’apparentant, par la dimension des 
structures, aux sites PPNB de Jordanie. 
 
 
1.3 Le VIIe millénaire au Levant Sud : Beisamoun  
 
Débutée en 2007, la mission franco-israélienne de Beisamoun, dirigée par F. Bocquentin 
(CNRS) et H. Khalaily (IAA), explore l’un des plus importants villages néolithiques du 
Levant Sud occupé aux VIIIe et VIIe millénaires avant notre ère, dans la haute vallée du 
Jourdain (Israël), à proximité de la frange marécageuse du lac Houleh aujourd’hui asséchée. À 
la fin du VIIIe millénaire, toutes les étapes de la néolithisation sont acquises au Levant Nord 
(sédentarité, mise en place d’une économie agro-pastorale, invention de la céramique). Le 
Levant Sud, jusque-là solidaire du Levant Nord, aurait connu une évolution différente : 
l’effondrement du Néolithique précéramique B (PPNB) aurait provoqué une crise majeure 
impliquant l’abandon de la plupart des villages établis à la période précédente. L’occupation 
du territoire durant cette période de transition (nommée PPNC ou PPNB final) est cependant 
très peu documentée. Si, côté jordanien, quelques sites majeurs sont connus pour cette 
période, à l’ouest du Jourdain, les vestiges sont rares.  
Or, les fouilles de Beisamoun montrent que le village n’est pas abandonné à la fin du PPNB. 
Son occupation se poursuit jusqu’au milieu du VIIe millénaire, à la veille de l’apparition des 
premières céramiques dans la région. Il n’y a pas ici de rupture mais une continuité 
remarquable de l’occupation, une réfection ininterrompue des structures antérieures, une 
évolution progressive de l’assemblage lithique, une apparition discrète des premières 
productions céramiques avant l’abandon définitif du site. Le PPNC apparaît ainsi non pas 
comme une période de transition, mais bien comme une phase culturelle à part entière où sont 
mêlées traditions et innovations. 
La fouille, d’une emprise de 340 m² sur deux secteurs, documente les derniers niveaux 
d’occupation du village. Segments de murs, murets, sols d’occupation, fosses, sépultures, 
foyers, calages de poteaux, bassins, cuvettes, concentrations d’objets, aires extérieures, 
niveaux d’effondrements, amoncellements de pierres, etc, ont été fouillés. Ces vestiges 
architecturaux sont les plus complets du PPNC, côté ouest du Jourdain. Les fouilles ont 
permis de collecter un assemblage lithique de plus de 110 000 pièces dont 85 % ont été 
étudiés par Ferran Borrell. Il s’agit aujourd’hui de l’unique assemblage PPNC suffisamment 
conséquent pour permettre une véritable analyse des chaînes opératoires en présence et 
évaluer ses affinités avec les assemblages antérieurs et postérieurs.  
Enfin, la saison 2016 par ses deux découvertes exceptionnelles (un dépôt de sanglier et deux 
crânes surmodelés) faites dans les couches les plus anciennes, viennent considérablement 
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enrichir le domaine symbolique jusqu’à présent assez discrètement matérialisé à Beisamoun, 
si ce n’est à travers les nombreuses sépultures fouillées. Bien que médiocrement conservés, 
les deux crânes surmodelés apportent des éléments de discussion qui pourraient remettre en 
cause plusieurs acquis au sujet de ce phénomène emblématique du néolithique proche-
oriental. 
 

 
Beisamoun : mise au jour d’un fragment d’oreille surmodelée 

 
Le matériel issu des fouilles de Beisamoun est entreposé pour restauration et étude au CRFJ. 
Au dernier trimestre 2016, Marie Anton (doctorante à l’Université Paris-1) a poursuivi l’étude 
anthropologique des crânes et ossements issus des fouilles. Les principaux résultats de la 
mission Beisamoun ont été présentés lors du séminaire “Research at Beisamoun, 7th 
Millenium. New results and perspectives”, organisé le 21 mars 2016 au CRFJ, avec des 
présentations de Fanny Bocquentin (CNRS), Hamudi Khalaily (IAA), Liora Kolska Horwitz 
(HUJI) et Elisabetta Boaretto (Weizmann Institute). 
 
 
2. Les traditions techniques du Levant Sud : nouvelles approches 
 
L’étude des traditions techniques du Levant Sud a pris une importance nouvelle dans les 
travaux conduits au CRFJ, grâce aux recherches de Valentine Roux en technologie céramique.  
En 2016, celles-ci ont consisté en l’analyse de données ethnoarchéologiques, récoltées 
précédemment dans le cadre d’un programme financé par l’ANR (DIFFCERAM), en 
collaboration avec le laboratoire informatique de l’Université Hébraïque de Jérusalem, d’une 
part, et dans l’analyse de deux collections archéologiques (céramiques du site de Megiddo 
datée de la transition Chalcolithique Final- début du Bronze Ancien I ; céramiques du site de 
Fazael 2, daté de la fin du Chalcolithique final), d’autre part. 
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Distances au modèle et indices de linéarité de récipients expérimentaux  

indiquant que les meilleurs résultats sont obtenus par les premiers emprunteurs (en rouge) (potiers Indiens). 
 

L’analyse des données ethnoarchéologiques comprenait deux volets. Le premier a consisté à 
caractériser les conditions au non-emprunt de traits techniques. Ces conditions énoncent que 
dans un contexte où « différentes techniques sont destinées à la fabrication de différents types 
d’objets par des acteurs vivant à proximité géographique, il existe une tendance au non-
emprunt étant donné un biais cognitif favorisant une polarisation technologique avec pour 
effet des frontières d’autant persistantes qu’elles se superposent à des frontières sociales » 
(Roux et al., soumis). Le second volet a été l’analyse des conditions à la transgression de ces 
frontières technologiques. L’hypothèse était que liens faibles (relations éloignées entre 
protagonistes) et expertise sont des conditions nécessaires à l’emprunt. Afin de tester celle-ci, 
des expérimentations ont été menées sur plusieurs terrains ethnographiques. L’analyse des 
produits expérimentaux, en collaboration avec Avshalom Karasik (laboratoire informatique de 
la Hebrew University of Jerusalem), confirment l’hypothèse. Les meilleurs résultats sont 
obtenus par les premiers emprunteurs (Bril et al, à paraître). 
 
Sur la base des résultats obtenus précédemment dans le cadre de l’ANR DIFFCERAM, 
l’objectif est désormais de caractériser, à l’échelle du Levant sud, les différentes traditions 
céramiques du début du IVe millénaire et leur évolution spatio-temporelle afin de mieux 
rendre compte des dynamiques évolutives de la transition Chalcolithique final / Bronze 
Ancien I (3800-3600 BC). Deux collections céramiques sont en cours d’étude. La collection 
de Megiddo provient du sondage effectué en 2010 par Matthew Adams (Albright Institute) 
sous le temple daté du Bronze Ancien I. Elle témoigne des nouveaux traits techniques qui 
arrivent dès 3800 BC dans le nord du Sud Levant. La collection de Fazael 2 provient de 
fouilles menées dans le sud de la vallée du Jourdain par Shay Bar (The Zinman Institute of 
Archaeology). Elle témoigne des traditions techniques de cette région à l’extrême fin du 
Chalcolithique final. 
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Assemblage céramique de Megiddo, stratum LC/EB 

composé de traditions du Chalcolithique final (à gauche) et du Bronze Ancien Ia (à droite) 
 
 
Deux doctorants en céramologie ont en outre bénéficié d’une aide à la mobilité du CRFJ.  
 
Xavier Désormeau (doctorant à l’Université Paris-10) étudie les marques sur poterie dans les 
collections céramiques du Bronze ancien (IIIe millénaire BC) afin de mieux comprendre 
l’organisation de la production céramique : présent au CRFJ de janvier à juin 2016, il a pu 
étudier les céramiques marquées issues des fouilles de Tel Yarmouth, conservées pour étude 
dans les magasins de Latrun, ainsi que les collections issues des fouilles de Tel Beth Yerah, 
Tel Arad, Megiddo et Beth Shean, conservées dans les entrepôts de l’IAA à Beth Shemesh.  
 
Cydrisse Cateloy (doctorante à l’Université Paris-1) conduit pour sa part une étude de 
capacité sur les amphores levantines échangées en Méditerranée au IIe millénaire BC : 
présente de février à avril 2016 au CRFJ, elle a pu élargir son corpus aux amphores 
conservées par l’IAA à Beth Shemesh : au total, 150 amphores, pouvant être considérées 
comme faisant partie des containers maritimes commerciaux ciblés par cette étude, ont été 
recensées ; parmi elles, 67 ont été prioritairement étudiées pour leur bonne conservation et les 
sites majeurs dont elles proviennent (Beit Mirsim, Tel Kabri, Afula, Beth Shemesh, Lachish, 
Ara’, Tel Qashish, Yoqne’am). La présentation de ses recherches, prévue initialement le 
20 avril 2016 dans le du séminaire doctoral du CRFJ, a été reportée au 9 mars 2017. 
 
Francesca Manclossi a rejoint pour sa part le CRFJ en octobre 2016 pour un contrat post-
doctoral de neuf mois. Elle a soutenu sa thèse de doctorat le 6 décembre 2016 à l’Université 
Paris-10 sous le titre “De la Pierre aux Métaux : dynamiques des changements techniques 
dans les industries lithiques au Levant Sud, IVe-Ier millénaire av. J.-C.”. Le projet post-
doctoral de F. Manclossi porte quant à lui sur l’industrie lithique du Bronze ancien au Levant 
sud et consiste en l’étude technologique du corpus dit des « lames cananéennes », leur 
apparition au IVe millénaire et l’organisation du système de production et de distribution de 
ces artefacts, souvent considérés comme fossiles directeurs. 
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3. Urbanisme et commerce au Levant Sud aux IIème et Ier millénaires 
 
Si l’archéologie française a joué un rôle important dans le progrès des connaissances sur le 
Bronze ancien au Levant Sud, avec les fouilles de Tel Yarmouth dirigées de 1980 à 2009 par 
Pierre de Miroschedji, le domaine très actif en Israël des recherches sur le Bronze moyen et 
récent et sur l’âge du Fer avait été largement délaissé. C’est l’un des objectifs de la mission 
Tel Achziv, dirigée depuis 2014 par Ph. Abrahami (Université Lyon-2, MOM) et M. Jasmin 
(chercheur associé à l’UMR 8176) en collaboration avec Y. Thareani (Hebrew Union 
College), que de pallier à cette lacune.  
Site côtier du nord d’Israël occupé depuis le début du IIème millénaire jusqu’à la période 
franque, Tel Achziv a connu pendant plusieurs siècles, à partir du début du Ier millénaire, une 
présence phénicienne importante. Les fouilles du tell visent entre autres à évaluer le rôle de la 
cité, située au croisement des sphères d’influence phénicienne, israélite et assyrienne, dans le 
commerce à longue distance en Méditerranée orientale et les activités d’échanges engagées 
par les cités phéniciennes. Alors que la plupart des villes phéniciennes le long de la 
Méditerranée sont situées sous les villes modernes libanaises, Tel Achziv reste l’un des 
derniers sites phénicien dont le tell est archéologiquement accessible sur de grandes surfaces. 
L’exploration archéologique de cette antique cité portuaire est ainsi d’une grande importance 
pour l’étude des changements culturels qui affectèrent la plaine côtière du nord d’Israël au Ier 
millénaire. 
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Moule à masques de Tel Achziv. Photographie de V. Naikhin (Musée national d’Israël) 

 
Dans la continuité des travaux initiés en 2014, la campagne 2016 a poursuivi deux objectifs 
distincts : l’acquisition d’une meilleure connaissance de la ville du Bronze moyen caractérisée 
par le système de fortification en partie fouillé par M. Prausniz et dont de nouveaux segments 
ont été mis au jour ; la recherche de la ville du Fer II associée à l’occupation phénicienne –
 particulièrement discernable dans les cimetières au nord et au sud du tell – dont les niveaux 
ont été mis au jour dans plusieurs secteurs de fouille. La campagne 2016 a été marquée par 
d’importantes trouvailles : quatorze pièces de vaisselle datant de l’âge du Fer IIA, dont 
plusieurs intactes, retrouvées dans un contexte archéologique suggérant un usage cultuel ; 
dans le même contexte, un moule à masques phénicien du IXe siècle BC, pièce exceptionnelle. 
 
 
4. Le Royaume franc de Jérusalem : approche archéologique 
 
L’histoire du Royaume franc de Jérusalem (1099-1291) a longtemps constitué un domaine 
d’excellence de l’école historique française avant de tomber en désuétude au cours des 
dernières décennies. Les études historiques sur l’Orient latin connaissent cependant un 
véritable renouveau (en Europe, aux Etats-Unis, en Israël). Cette dynamique de recherche 
procède d’un profond renouvellement méthodologique et documentaire, auquel l’archéologie 
apporte sans doute la contribution la plus décisive. Depuis 2012, le CRFJ soutient activement 
plusieurs missions archéologiques consacrées aux vestiges du Royaume franc en Israël et dont 
les travaux suscitent un grand intérêt auprès des archéologues israéliens en raison de 
l’excellence des équipes françaises, tout particulièrement en archéologie du bâti et en 
archéothanatologie.  
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4.1 Mission Belvoir : un château hospitalier dans son environnement 
 
La mission Belvoir, dirigée par B. Phalip (Université Clermont-2) et A. Baud (Université 
Lyon-2, MOM), consacrée aux états successifs du site et du château hospitalier de Belvoir 
(XIIe-XIIIe siècle) dans la vallée du Jourdain, a effectué en mai 2016 sa cinquième campagne 
(la quatrième dans le cadre du programme quadriennal financé par le MAEDI). 
 

 
Belvoir : vue aérienne du site 

 
Dans la lignée des campagnes précédentes, le sondage opéré en 2014 et 2015 dans la cour 
centrale du château a été étendu et a permis la mise au jour partielle d’un bâtiment conservé 
sur plus de 30 cm en élévation et dont le démantèlement a pu être daté du milieu du 
XIIe siècle. Ce bâtiment, dont la fonction demeure incertaine est antérieur à l’escalier menant à 
l’étage supérieur du château. La campagne 2016 a également mis au jour, au nord du 
bâtiment, plusieurs niveaux de sols en lien avec l’occupation du château ainsi que des fosses 
dépotoirs ayant livré un riche matériel (faune et céramique). La conservation de niveaux et de 
structures inconnus, antérieurs au château et situés en son cœur, est très encourageante. 
Parallèlement à la fouille, le plan topographique du château intérieur et sa couverture 
orthophotographique ont été achevés. L’enregistrement du bâti pour cette zone a été complété 
et vérifié. Le mobilier issu des fouilles de Meir Ben Dov a été inspecté et son étude entamée 
au dépôt des antiquités israéliennes à Bet Shemesh. 
 
L’étude du lapidaire initiée en 2014 a également progressé. Le plan de la chapelle ainsi que la 
restitution de ses structures liturgiques ont été présentés, au même titre que d’autres résultats 
des fouilles, lors de la table ronde sur “Le château de Belvoir (Israël) et l’architecture fortifiée 
de l’Hôpital Saint-Jean de Jérusalem”, organisée à Lyon les 1-2 décembre 2016. La mission 
Belvoir a également présenté les résultats de la campagne 2016 lors d’un séminaire de 
restitution au CRFJ, le 31 mai 2016. 
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4.2 La Galilée orientale au temps du Royaume franc 
 
Deux courtes campagnes de prospections pédestres ont été réalisées sur le plateau d’Issachar, 
dans le cadre de la thèse de doctorat de Simon Dorso (doctorant à l’Université Lyon-2, AMI 
CRFJ), sur un total de huit sites, dans la continuité des années précédentes. Ces prospections 
pédestres ont pour objectifs de mieux appréhender la topographie des sites ruraux francs de la 
période des croisades et de dresser un plan des opérations archéologiques réalisées sur ses 
sites. Les vestiges visibles ont été photographiés en prévision d’un inventaire. Une attention 
particulière a été portée à l’inter-visibilité des sites et à leur approvisionnement naturel ou 
anthropique en eau. La collecte de surface du mobilier céramique permet de dater les 
différentes périodes d’occupation de ces sites et de spécifier éventuellement les activités 
développées sur place. Le mobilier céramique collecté sera étudié et publié courant 2017. Une 
dernière campagne s’avère nécessaire dans le Golan afin de compléter les objectifs annoncés 
de la thèse. 
 
4.3 Mission Atlit : un cimetière franc du XIIIe siècle 
 
La mission Atlit, dirigée par Y. Gleize (Inrap, UMR 5199 PACEA) a conduit en juin 2016 
une deuxième campagne de fouilles sur le site du cimetière de Château-Pèlerin, avec un 
soutien financier appuyé du CRFJ et de l’UMR 5199, en l’absence d’autre financement 
public.  
Le cimetière d’Atlit présente, de par sa conservation et son étendue, les conditions idéales 
pour l’étude systématique d’un cimetière du Royaume franc de Jérusalem. En 2015, trois 
secteurs distincts avaient été choisis suivant les différences typologiques constatées et la 
densité des marqueurs de surface conservés ; six tombes avaient été fouillées. En 2016, les 
fouilles ont porté sur le secteur 2, caractérisé par une grande diversité typologique et par de 
nombreux recoupements de tombes permettant d’apporter des éléments de chronologie 
relative. La découverte de nouvelles tombes non marquées et d’ossements en position 
secondaire confirme la très forte densité des inhumations. Des éléments nouveaux permettent 
une meilleure compréhension des systèmes de fermeture des fosses, ainsi que de la gestion 
des ossements déplacés. Parmi les découvertes significatives, on signalera un nouveau cas de 
traces de violence ; la mise au jour d’un cercueil cloué contenant les dépouilles de deux 
enfants décédés en bas âge ; la mise au jour d’une pointe métallique, vraisemblablement 
l’extrémité d’un bâton de pèlerin, associée à la dépouille d’une personne âgée inhumée en 
position de prière, les mains croisées sur la poitrine.  
Ces premiers résultats montrent toute l’importance de poursuivre l’exploration archéologique 
du cimetière d’Atlit en raison de la qualité des vestiges. L’objectif du projet quadriennal est la 
poursuite de la fouille des trois secteurs ouverts afin de travailler sur des zones d’inhumations 
distinctes mais aussi d’analyser les données biologiques (âge, sexe), les traumatismes liés à de 
possibles évènements belliqueux et ainsi de discuter le statut des défunts. Outre l’analyse 
proprement dite des pratiques funéraires, la particularité de ce site exceptionnel permet de 
s’interroger sur son organisation et son recrutement. Le croisement des données 
archéologiques et anthropologiques permettra d’analyser les transformations que le site a 
connues. La proximité du Château Pèlerin et les dalles observées (certaines monumentales) 
posent ainsi de nombreuses questions concernant l’identité des inhumés. Quelle part de la 
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population a eu accès au cimetière ? Quel est la place des femmes et des enfants dans ce 
contexte ? Est-ce que l’on a inhumé des communautés distinctes ? Est-ce que toutes les 
tombes peuvent être reliées à l’occupation chrétienne du site ? 
 

						  
 

Quelques exemples de tombes fouillées sur le site 
 

 
La campagne 2016, malgré sa brièveté (six jours) a confirmé la faisabilité du projet, la 
conservation remarquable des restes osseux et la densité très importante des inhumations. Ces 
travaux ont suscité un grand intérêt de la part de l’IAA et des archéologues israéliens, ainsi 
que des communautés et institutions locales à Atlit et Haïfa. Comme en 2015, Y. Gleize a 
donné le 22 juin 2016 une conférence à l’Institut français de Haïfa sur “Le cimetière franc 
d’Atlit : bilan des fouilles 2015 et premières données de la campagne 2016”. 
 
Une fenêtre d’opportunité est aujourd’hui ouverte avec Atlit pour conduire une étude 
ambitieuse d’archéologie funéraire en Israël – domaine d’investigation resté très limité dans 
un pays où de forts tabous religieux entourent généralement les tombes. Ajoutons qu’en 2018, 
se tiendra à l’Université de Haïfa le colloque international “The Latin East in the 13th 
Century”, en lien avec le huitième centenaire de la construction du château d’Atlit. Il est 
d’autant plus regrettable que la mission “Cimetière des croisés d’Atlit” n’ait pas été retenue, 
pour la troisième année consécutive, par la Commission consultative des recherches 
archéologiques du MAEDI. 
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AXE 2.  HISTOIRE, TRADITIONS, MÉMOIRE 
 
Chercheurs 

• Julien Loiseau (Maître de conférences HDR à l’Université Montpellier-3) : histoire de 
l’Islam médiéval 

• Olivier Munnich (Professeur à l’Université Paris-Sorbonne, en délégation CNRS) : 
études bibliques 

• Yann Scioldo-Zürcher (CR1 CNRS) : histoire contemporaine, démographie 
[voir également sous l’axe 3] 

• Danny Trom (CR1 CNRS) : sociologie de l’État 
Doctorants 

• Héloïse Aumaitre (doctorante à l’Université Paris-1, AMI CRFJ) : histoire ancienne, 
numismatique 

• Maxence Klein (doctorant à l’EHESS, AMI CRFJ) : histoire contemporaine, études 
juives 

• Chloé Rosner (doctorante à Sciences Po Paris) : histoire contemporaine, histoire de 
l’archéologie 

• Clémentine Rubio (doctorante à l’Université de Tours) : histoire contemporaine, 
socio-linguistique 

 
L’axe 2 de la programmation du CRFJ fédère des travaux portant sur l’histoire de l’espace 
israélo-palestinien – de l’Israël antique à la formation de l’Israël moderne en passant par la 
Palestine médiévale et ottomane –, sur ses traditions scripturaires, religieuses et 
intellectuelles, et sur les différentes strates mémorielles qui s’y sont sédimentées. La richesse 
du CRFJ est de pouvoir investir le temps long de l’histoire de la région, sans considération 
des frontières qui la divisent et la compartimentent depuis 1948.  
Une expertise s’y est en particulier développée sur la question des archives (du Moyen Age à 
nos jours), dont témoigne le programme Open Jerusalem porté par Vincent Lemire et financé 
par l’ERC (2014-2019-, mais qui nourrit aussi de nouveaux projets individuels. Le CRFJ sera 
également associé au programme ERC “HORNEAST. Horn and Crescent. Connections, 
Mobility and Exchange between the Horn of Africa and the Middle East in the Middle Ages”, 
présenté par J. Loiseau en 2016 et financé pour cinq ans (2017-2021). 
L’histoire de Jérusalem dans la longue durée occupe enfin une place singulière dans les 
travaux conduits de longue date au CRFJ, laquelle a permis au Centre d’être étroitement 
associé à la publication, en octobre 2016, de Jérusalem. Histoire d’une ville-monde, des 
origines à nos jours, co-écrit par Katell Berthelot, Julien Loiseau, Yann Potin et Vincent 
Lemire (Flammarion, collection Champs, inédit). L’ouvrage a été présenté le 8 novembre 
2016 au CRFJ par trois des auteurs, en présence de M. Pierre Cochard, consul général de 
France à Jérusalem, au cours d’une soirée qui a réuni quatre-vingt personnes au Centre. 
 
L’Axe 2. Histoire, traditions, mémoire recouvre trois programmes distincts :  

• Israël antique, judaïsme et culture grecque 
• La Palestine médiévale entre chrétientés et Islam 
• De la Palestine ottomane à la formation de l’État d’Israël 
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1. Israël antique, judaïsme et culture grecque 
 
La présence dans l’équipe du professeur Olivier Munnich (Université Paris-Sorbonne), en 
délégation CNRS de septembre 2014 à août 2016, a donné au CRFJ une grande visibilité dans 
le domaine des études bibliques, à la croisée de l’étude du judaïsme antique et de la culture 
grecque. O. Munnich n’ayant pas jugé bon de donner un bilan de ses travaux au cours des huit 
premiers mois de l’année 2016, sa contribution à l’activité du CRFJ ne peut donc pas être 
prise en compte dans le présent rapport. 
 
Héloïse Aumaitre (doctorante à l’Université Paris-1) a effectué un séjour en mobilité au CRFJ 
de janvier à avril 2016, dans le cadre de sa thèse sur “La Syrie et Phénicie lagide au IIIe s. av. 
J.-C. : étude historique et monétaire”, consacrée aux monnaies lagides en métaux précieux 
produites dans des ateliers syro-phéniciens de Ptolémée Ier Sôter à Ptolémée V Épiphanes. 
L’objectif du séjour était d’inventorier les monnaies ptolémaïques découvertes en contexte 
archéologique sur le territoire israélien : ce travail a été réalisé en coopération avec l’équipe 
du Département des monnaies de l’Israel Antiquities Authority (IAA). Donald Ariel, son 
directeur, ayant accordé l’accès à du matériel inédit, chaque monnaie lagide référencée par 
l’IAA a été identifiée, photographiée et intégrée au sein de la base de données relationnelle 
dédiée aux monnaies de fouilles, liant sites archéologiques, campagnes de fouilles et 
monnaies de fouilles. Au cours de ce séjour près de 2500 monnaies lagides avec provenance, 
à 96 % en bronze, ont ainsi été identifiées et recensées, dont 750 monnaies inédites. De 
nouvelles variétés et dénominations de bronze ont ainsi pu être répertoriées. Outre la quantité 
significative de matériel réunie au cours du séjour, le travail et les discussions avec l’équipe 
de l’IAA (D. Ariel, R. Kool, G. Bijowsky et A. Goel) ont été formateurs, tant au niveau 
méthodologique, notamment sur le traitement des monnaies de fouilles, que pour l’avancée de 
la réflexion sur l’organisation des productions monétaires au Levant sous les Lagides. 
Héloïse Aumaitre a présenté l’avancement de ses recherches dans le cadre du séminaire 
doctoral du CRFJ, le 17 février 2016, conjointement avec celles de Gaëlle Thévenin 
(doctorante à l’Université Paris-Sorbonne, AMI IFPO) sur les « Aspects économiques de la 
cité de Gaza à l’époque perse d’après les collections numismatiques ». 
 
 
2. La Palestine médiévale, entre chrétientés et Islam 
 
Si l’archéologie du Royaume franc de Jérusalem a trouvé sa place depuis plusieurs années 
dans la programmation du CRFJ (voir Axe 1.4), l’histoire de la Palestine médiévale y a fait 
son entrée en 2015 et a continué à s’y développer en 2016. Les études sur l’Orient latin 
appartiennent, on l’a dit, à une vieille tradition de l’historiographie française qui connaît 
depuis peu un remarquable renouveau. L’histoire de la Palestine islamique, de la conquête 
arabe à la conquête ottomane, est restée en revanche, depuis les années 1960, un territoire 
pratiquement en friche dans les travaux en langue française. 
 
Le Medieval History Seminar, organisé par J. Loiseau, s’est réuni à six reprises entre 
décembre 2015 et juin 2016. Les thématiques abordées s’inscrivent à la fois dans les champs 
de l’archéologie, de la numismatique et de l’histoire et envisagent la Palestine médiévale dans 
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le contexte plus large de l’Orient islamique (voir liste en section D.1.3.1). Le séminaire, dont 
toutes les séances se sont tenues en langue anglaise, a permis de draîner au CRFJ un public 
nouveau – collègues des universités israéliennes, doctorants et post-doctorants de multiples 
nationalités. Le Medieval History Seminar devait laisser place à l’automne 2016 au Research 
Seminar on Mamlul Studies, co-organisé par R. Amitai (HUJI) et J. Loiseau : les premières 
séances auront finalement lieu en 2017. 
 
Le 15 mars 2016, une journée d’étude internationale organisée par J. Loiseau, sur “Les récits 
de pèlerinage à Jérusalem au Moyen Age : nouvelles sources, nouvelles lectures”, réunissait 
six historiens venus de Jérusalem, Prague et Rome. 
 

 
Graffiti de pèlerins au Saint-Sépulcre, Jérusalem 

 
Le 5 mai 2016, S. Dorso (doctorant Université Lyon-2, en contrat doctoral CNRS-CRFJ) et 
J. Loiseau ont participé au colloque international “City and Hinterland in Medieval and 
Ottoman Palestine. The History and Archaeology of Landscape”, organisé à Jérusalem par le 
Kenyon Institute. 
L’année 2016 a vu enfin la préparation du congrès annuel de la Société des historiens 
médiévistes de l’enseignement supérieur public (SHMESP), organisé à Jérusalem en 
mai 2017 à l’invitation du CRFJ, sur le thème “Les vivants et les morts dans les sociétés 
médiévales”. 
 
 
3. De la Palestine ottomane à la formation de l’État d’Israël 
 
Le long siècle d’histoire qui voit successivement en Palestine l’intervention des puissances 
européennes en territoire ottoman, la montée du sionisme, l’établissement du mandat 
britannique, la naissance de l’État d’Israël et le nouage du conflit israélo-palestinien, 
concentre une part importante des travaux conduits par les chercheurs du CRFJ.  
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Depuis 2014, le CRFJ est associé au programme ERC Open Jerusalem porté par Vincent 
Lemire (MCF Université Paris-Est Marne-la-Vallée) et apporte un soutien logistique, 
administratif et scientifique à sa mise en œuvre, en vertu d’une convention établie entre le 
CNRS et l’Université Paris-Est. Open Jerusalem a pour ambition de décloisonner l’histoire de 
Jérusalem en dressant pour la première fois un panorama exhaustif des archives disponibles 
sur la période 1840-1940 et en s’intéressant plus particulièrement aux institutions porteuses 
d’une identité citadine partagée (comme la municipalité ottomane puis mandataire), afin de 
produire une nouvelle histoire urbaine de Jérusalem dans les années 1840-1940. À Jérusalem, 
de nouvelles missions ont été réalisées en 2016 par les membres de l’équipe Open Jerusalem , 
ainsi que par des archivistes des Archives nationales, afin de compléter l’état des lieux des 
fonds d’archives, en particulier ceux des très nombreuses congrégations religieuses 
catholiques établies en Terre sainte. 
 
La longue durée des transformations intervenues en Palestine entre le milieu du XIXe siècle et 
le milieu du XXe siècle est également explorée de manière novatrice dans trois thèses en cours.  
 
Clémentine Rubio (doctorante à l’Université de Tours, AMI CRFJ/FBS) conduit ainsi une 
enquête sur “L’histoire du réseau d’enseignement du français sur le territoire de la 
Palestine”, des années 1840 à nos jours. Ce second séjour en mobilité au CRFJ a permis, 
d’une part, de réaliser des entretiens avec des acteurs des années 1990 à 2010 (avec d’anciens 
directeurs de centres culturels français, d’anciens enseignants, ou anciens membres du Service 
de coopération et d’action culturelle du Consulat général de France à Jérusalem) ; d’autre part, 
de visiter des lieux importants de l’enseignement du français (écoles, librairies, centres 
culturels, universités) et de collecter des clichés photographiques d’écoles françaises datant de 
la fin du XIXe et du début du XXe siècles. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

À gauche : école des Sœurs de Saint-Joseph, bâtiment abritant aujourd’hui le Lycée français de Jérusalem ; 
à droite, venue du Cardinal Dubois et du Consul général de France en 1922. 

 
Chloé Rosner (doctorante Sciences-Po Paris, associée au CRFJ) interroge pour sa part 
“L’histoire sociale de l’archéologie juive et israélienne à Jérusalem entre 1913 et 1967”, 
consacrant sa recherche doctorale à l’histoire de la discipline archéologique pratiquée au sein 
d’institutions dites juives, hébraïques puis israéliennes localisées à Jérusalem, de la fin de 
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l’Empire Ottoman jusqu’à la guerre des Six jours de 1967. Cette approche s’accompagne 
d’une analyse des différentes dimensions, rôles et usages socio-politiques de la discipline 
archéologique à travers une étude approfondie de ses acteurs, afin de contribuer à une histoire 
de l’archéologie en lien avec la construction et le développement d’une identité juive, sioniste 
puis israélienne à Jérusalem. Bénéficiant d’une bourse de recherche de six mois à l’Université 
hébraïque, dans le cadre des dispositifs Erasmus Mundus, Ch. Rosner a mis profit son séjour 
pour étudier le fonds d’archives de la “Société d’exploration juive/hébraïque d’Eretz Israël”, 
aujourd’hui appelée “Société d’exploration israélienne” (IES). 
 
Maxence Klein (doctorant à l’EHESS, AMI CRFJ), revient pour sa part sur l’histoire 
intellectuelle du sionisme, dans le cadre d’une thèse de doctorat sur “Sionisme et 
« renouvellement du judaïsme » : une dialectique entre rupture et continuité. Micha Josef 
Berdyczewski, Martin Buber, Gershom Scholem et Yitzhak Fritz Baer”. Son séjour de trois 
mois en mobilité au CRFJ lui a permis de poursuivre le dépouillement du fonds d’archives de 
Gershom Scholem à la Bibliothèque Nationale d’Israël. Le travail de dépouillement s’est 
concentré sur les correspondances de jeunesse de Scholem, particulièrement les lettres écrites 
entre 1912 et 1923, période de ses premières rencontres d’adolescent avec la scène du 
sionisme berlinois jusqu’à la concrétisation de cet engagement dans le choix de l’émigration 
en Palestine. Leur étude exhaustive permettra d’élaborer une réflexion documentée sur les 
stratégies de sociabilisation politique du jeune Scholem et son inscription pratique dans le 
camp sioniste aussi bien à l’échelle locale qu’à l’échelle transnationale des mondes juifs 
germanophones. En filigrane, cette somme de lettres constitue une masse documentaire 
rare pour saisir le fonctionnement affinitaire du groupe du Jung Juda et la place de leader 
intellectuel et idéologique que le jeune Scholem y occupait. D’un point de vue général, la 
correspondance du jeune Scholem met donc en lumière, sous un trait paroxystique, les 
questionnements identitaires auxquels les jeunes juifs de la fin de l’époque wilhelmienne 
pouvaient être confrontés. Ce qui commença par une passion adolescente pour Scholem et la 
plupart des membres du Jung Juda se traduira matériellement par l’alyah de la presque 
totalité des membres du groupe au court des années 1920.  
Maxence Klein a présenté l’avancement de sa recherche dans le cadre du séminaire doctoral 
du CRFJ, le 4 mai 2016. 
 
Le moment fondateur de la création de l’État d’Israël est quant à lui envisagé par 
Danny Trom (CR1 CNRS) dans le cadre d’un programme de recherche situé au croisement de 
la sociologie et de la théorie de l’Etat. L’État d’Israël, dans ses années de formation, offre un 
cas particulièrement intéressant à étudier car il hérite de manière paradoxale de la forme État-
nation, produit de la modernité politique européenne : d’une part, il s’édifie sur ce modèle 
mais, d’autre part, il nourrit à son égard un rapport critique puisque le sionisme politique 
procède du bilan de ses échecs. L’indice le plus patent en est l’absence de réflexion sur l’État 
au sein du mouvement sioniste et l’impréparation du Yishouv dans la conjoncture historique 
qui conduisit à sa création. De ce rapport ambigu, contrarié à la souveraineté, découle une 
série de conséquences, qui ont marqué profondément la forme singulière prise par l’État 
d’Israël, laquelle échappe aux typologies classiques de la science politique : le processus de 
rédaction de la déclaration d’indépendance ; la décision d’ajournement de la rédaction d’une 
constitution ; la prorogation régulière de l’état d’urgence ; la non-congruence entre 
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citoyenneté et nationalité ; la dynamique de la loi dite du retour. Plusieurs traits peuvent être 
associés à phénomènes qui impriment la forme politique encore actuelle de cet État : 
informalité, urgence, indétermination, abstention. L’étude vise, à partir de ces caractéristiques 
atypiques, qui font signe vers l’impossibilité de clôturer le projet stato-national, à faire retour 
sur la forme standard européenne de l’État-nation pour mieux en faire ressortir les traits et les 
ressaisir dans leurs trajectoires singulières.  
 
Cette recherche prolonge les acquis du travail de D. Trom sur la forme politique particulière 
du fait juif dans l’histoire, dont les résultats paraîtront en 2017 sous la forme d’un livre 
intitulé Persévérance du fait juif : esquisse d’une théorie politique de la survie (éditions de 
l’EHESS). D. Trom a par ailleurs organisé au CRFJ deux rencontres sur la question de l’État 
et de la souveraineté dans la pensée politique du judaïsme :  

• le 19 avril 2016, une table ronde sur “Le judaïsme, la politique et la question de l’État” 
(avec G. Hanus, A. Herzog et I. Segré)  

• les 1-2 juin 2016, le colloque international “New Perspectives on Sovereignty and 
Jewish Politics”, co-organisé avec Eyal Chowers et Julie Cooper, en partenariat avec 
l’Université de Tel-Aviv. La première journée s’est tenue au CRFJ ; la seconde, 
à Tel Aviv 

 
Les premiers temps de l’État d’Israël sont également indissociables de l’arrivée et de 
l’installation dans ses frontières de populations juives venues de multiples horizons. 
L’enquête conduite par Yann Scioldo-Zürcher (CR1 CNRS) porte ainsi sur les mobilités des 
populations juives issues du Maghreb aux lendemains des indépendances nationales et leurs 
circulations migratoires entre le pays d’origine, la France et Israël. L’objectif est d’étudier la 
construction des mobilités et des sédentarités postcoloniales en dépit du prisme des États-
nations qui minimise les appartenances des populations migrantes à d’autres pays. Les 
dépouillements effectués, principalement aux Archives centrales sionistes, ont permis de 
documenter les trajectoires migratoires d’environ 16 000 Marocains et 2 500 Français 
originaires d’Algérie et de Tunisie établis en Israël entre 1955 et 1962. La comparaison de ces 
trajectoires avec celles des Israéliens originaires d’Europe et du Moyen-Orient permettra 
l’établissement d’un atlas des alyot (migrations vers Israël). 
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AXE 3. ISRAÉLIENS ET PALESTINIENS : 
  SOCIÉTÉS ET CULTURES CONTEMPORAINES 
 
Chercheurs :  

• Michèle Baussant (CR1 CNRS) : anthropologie 
• Muriel Katz-Gilbert (Maître assistante, Université de Lausanne, congé sabbatique 

accueilli au CRFJ de septembre 2016 à janvier 2017) : psychologie clinique 
• Yann Scioldo-Zürcher (CR1 CNRS) : histoire contemporaine, démographie 

[voir également sous l’axe 2] 
Post-doctorants :  

• Sadia Agsous (INALCO, EHESS, AMI FBS, accueil en mobilité avril-juin 2016) : 
langues et littératures arabe et hébraïque 

• Alexandra Herfroy-Mischler (Hebrew University in Jerusalem, appel à projet CNRS 
Attentats-recherche) : communication, sciences politiques 

• Marion Lecoquierre (IUE-Florence, AMI FBS/CRFJ, accueil en mobilité juin et 
octobre-décembre 2016) : géographie 

Doctorants :  
• Lyang Kim (EHESS, AMI FBS, accueil en mobilité février-avril 2016) : 

anthropologie, arts visuels 
• Najla Nakhlé-Cerruti (INALCO, AMI FBS, accueil en mobilité juin-juillet 2016) :  

langue et littérature arabes 
Stagiaires de master :  

• Alfred Amiot (Sciences Po Aix, Master 2 “Histoire militaire, géostratégie, défense et 
sécurité”, accueil en stage mai-juin 2016) 

• Agathe Christien (Sciences Po Lyon, Master 1 “Relations internationales 
contemporaines”, accueil en stage juin-juillet 2016) 

• Ondine de Gaulle (Sciences Po Grenoble, Master 1 “Intégrations et mutations en 
Méditerranée et au Moyen-Orient”, accueil en stage mai-juin 2016) 

 
Le fort ancrage du CRFJ en Israël, tout comme son investissement ancien dans les études 
palestiniennes, ont permis de conduire en 2016 des recherches novatrices privilégiant les 
approches transversales à l’ensemble de l’espace israélo-palestinien. L’imbrication et 
l’interdépendance croissantes des sociétés et des cultures israéliennes et palestiniennes – qu’il 
s’agisse de la présence toujours plus étendue d’Israël dans les Territoires palestiniens ou de la 
rémanence de la culture arabe comme de l’identité palestinienne en Israël – rendent 
indispensable le décloisonnement systématique des recherches et justifient pleinement la 
double compétence territoriale du CRFJ. 
On relèvera que l’axe 3 de la programmation scientifique du CRFJ est celui qui concentre 
dans l’équipe le plus grand nombre de jeunes chercheurs (doctorants, post-doctorants) et de 
stagiaires de master. Le principe d’un partenariat privilégié avec l’IEP d’Aix-en-Provence a 
été retenu en 2016 avec la direction de ce dernier et se traduira en 2017 par la venue d’un plus 
grand nombre d’étudiants. 
Les travaux des chercheurs de l’axe 3 ont été récompensés en 2016 par quatre succès dans 
différents appels à projet : projets “MIFI/Migrations de Français en Israël” (Y. Scioldo-
Zürcher) et “Stratégies de communication de DAESH” (A. Herfroy-Mischler), dans le cadre 
de l’appel à projet CNRS Attentats-recherche ; projet “Disrupted Histories” (M. Baussant) 
dans le cadre de l’appel à projet Care for the Future du Arts and Humanities Research Council 
(AHRC) ; projet “SILPAST/Silenced pasts : memories and representations of the past in 



 35 

migratory and collapsed societies” (M. Baussant), dans le cadre de l’aide au dépôt de projet 
européen de l’Agence nationale de la recherche. 
 
L’Axe 3. Israéliens et Palestiniens : sociétés et cultures contemporaines, recouvre en 2016 
trois programmes distincts :  

• Israël : représentations du passé, défis du présent 
• Culture arabe, identité palestinienne : approches transversales 
• Le Proche-Orient au défi du terrorisme 

 
 
1. Israël : représentations du passé, défis du présent 
 
La relative jeunesse de l’État d’Israël – qui fêtera ses soixante-dix ans en 2018 – ne préjuge 
pas des enjeux de mémoire de plus longue durée qui traversent et travaillent la société 
israélienne. On sait le poids de la mémoire de la Shoah dans la construction de l’identité 
israélienne : Muriel Katz-Gilbert, maître assistante en psychologie clinique à l’Université de 
Lausanne, en congé sabbatique accueilli au CRFJ, consacre ses recherches à la transmission 
du traumatisme de la Shoah et plus largement à l’exploration clinique des répercussions 
psycho-sociales de la violence collective.  
 
D’autres mémoires, associées à l’exil des Juifs originaires des pays arabes, sont aujourd’hui 
en voie de recomposition, en lien avec l’affirmation d’une identité juive orientale (mizrahi) 
au sein de la société israélienne. Les recherches de Michèle Baussant sur les formes et usages 
comparés du passé juif oriental éclairent ainsi à partir d’un cas singulier, celui des juifs 
d’Égypte, les interactions entre les phénomènes mémoriels et patrimoniaux liés aux 
migrations, les régimes d’identification et leurs contradictions, afin de saisir les 
reconstructions du passé et leur circulation entre Israël, foyer ou centre de la judéité et du 
judaïsme, et des diasporas pour partie polycentrées. Ce travail vise aussi à questionner la 
fausse évidence du lien établi entre la valorisation de la mémoire migratoire et l’intégration – 
à l’heure où des initiatives sont prises pour valoriser l’histoire des communautés dites 
orientales dans l’enseignement et l’espace public en Israël –, autrement dit à réfléchir sur le 
rapport entre questions mémorielles et processus discriminatoires, avec l’émergence de 
formes d’histoire publique ou de revendications judiciaires et politiques. Dans cette 
perspective, Michèle Baussant et Dario Miccoli ont organisé au CRFJ une journée d’étude 
internationale intitulée “Egyptian Jews : Memory, History and Public Transmission of 
Heritage”, en partenariat avec le Ben-Zvi Institute et l’Université Ca’ Foscari de Venise.  
En contrepoint de ces recherches, Michèle Baussant conduit également une enquête de terrain 
dans la ville de Ramla, où est implantée une importante communauté karaïte structurée au 
sein du Ha-yahadut ha-qara’it ha-‘olamit (le Judaïsme Karaïte Universel), sans être présente 
dans les mouvements associatifs de reconnaissance des Juifs dits orientaux : ce cas d’étude 
permet de saisir comment se construisent les formes d’extranéité et leurs dynamiques 
d’inclusion et d’exclusion au sein de la société israélienne.  
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Le CRFJ a également accueilli en 2016 en stage de master Ondine de Gaulle (IEP-Grenoble), 
qui consacre ses premières recherches aux Juifs originaires d’Iran. 
 
Les défis auxquels est confrontée au présent la société israélienne ont fait en 2016 l’objet 
d’approches novatrices. La question des conflits israélo-palestinien et israélo-arabe a été 
abordée au prisme des populations vivant en situtation de frontière : dans le cadre d’une 
thèse d’anthropologie visuelle qui vise à comparer trois cas d’espèce (la frontière entre les 
deux Corées, les frontières de l’Arménie et les frontières d’Israël), Lyang Kim (EHESS) a 
poursuivi son enquête auprès des habitants des kibboutz de Hanita (à la frontière libanaise) et 
de Nir Am (à la frontière de la bande de Gaza), ainsi que des réfugiés palestiniens, à Nazareth 
et dans les camps d’Aida et de Deisheh à Bethléem. Son film documentaire “Resident for 
ever”, consacré aux habitants des villages arméniens à la frontière de l’Azerbaïdjan, a été 
projeté au Patriarcat arménien de Jérusalem, dans le cadre de la Journée de commémoration 
du génocide arménien, le 23 avril 2016. 
 
L’actualité de l’alya française, la coïncidence en 2015 entre le pic d’émigration des Français 
juifs en Israël et la vague d’attentats qui a touché la France, a conduit Yann Scioldo-Zürcher à 
consacrer à ce sujet une part importante de ses recherches, dans le cadre d’un programme 
financé par le CNRS au titre de l’appel à projet Attentats-recherche. Le programme MIFI 
(Migrations de Français en Israël), mené en partenariat avec l’équipe CNRS MIGRINTER 
et l’Université de Bar-Ilan, a consisté à recueillir lors d’entretiens les justifications données à 
l’engagement et à l’acte de partir, à explorer ce que disent les partants sur ce qui leur semble 
justifier leurs départs et comment ils « entrent en migration ». Quarante-huit entretiens ont été 
réalisés dans les principales villes de l’immigration française en Israël (Ashdod, Tel-Aviv, 
Jérusalem, Netanya, Hedera), mais aussi auprès des usagers et des militants de structures 
administratives, scolaires, associatives, religieuses et communautaires qui aident à l’insertion 
des Français dans leur nouveau pays de résidence. L’enquête s’est prolongée à Paris auprès 
des responsables de la Idoud Alya (Encouragements à l’alya) et de foyers en cours de départ. 
En cours de traitement cartographique et statistique, l’enquête a permis de mesurer les liens 
existants entre migrations et attentats en France, entre alya d’urgence et poursuite d’un 
processus migratoire engagé depuis la création de l’État d’Israël.  
Les résultats préliminaires de l’enquête ont été présentés par Y. Scioldo-Zürcher lors du 
colloque de restitution de l’appel à projets Attentats-recherche, organisé à Paris par le CNRS 
le 28 novembre 2016 ; ainsi qu’au CRFJ, le 20 décembre 2016 (“Une longue histoire de l’alya 
française en Israël”), dans le cadre d’une conférence conjointe avec Renée Waissman-Hober, 
auteure d’une enquête sociologique sur la communauté juive de France en 1967 ; enfin, le 
27 décembre, devant les membres de la chancellerie de l’ambassade de France à Tel Aviv. 
 
 
2. Culture arabe, identité palestinienne : approches transversales 
 
Ni la culture arabe ni l’identité palestinienne ne sauraient être étudiées en se cantonnant 
strictement dans les limites des Territoires palestiniens : c’est en Israël, où leur rémanence est 
significative, qu’il faut également les observer. La fécondité d’une approche transversale à 
l’ensemble de l’espace israélo-palestinien est illustrée par trois enquêtes distinctes. 
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Dans le sillage d’une thèse de doctorat en géographie consacrée aux “Spatialités de résistance 
en Israël et Palestine : les cas de Silwan, Hébron et al-Araqib”, Marion Lecoquierre consacre 
son post-doctorat à la notion de ribāṭ et à son utilisation par la population palestinienne. 
Terme utilisé au Moyen Âge pour désigner des structures défensives placées à la frontière du 
Territoire de l’Islam, mais aussi des hospices pour pèlerins I témoignent à Jérusalem des 
édifices construits aux entrées du Ḥaram al-Sharīf, le ribāṭ est aujourd’hui étroitement associé 
à Jérusalem et à la Palestine. Une tradition prophétique (ḥadīth), popularisée par les discours 
de Yasser Arafat, définit en effet la Palestine historique comme « terre sainte » et « terre de 
ribāṭ ». L’enquête conduite auprès de nombreuses autorités religieuses conclut cependant au 
caractère apocryphe de ce ḥadīth. Elle s’est ensuite orientée sur son utilisation politique. 
L’emploi croissant du terme ribāṭ – ainsi les fidèles investis dans la défense de la mosquée al-
Aqṣā se désignent-ils comme murābiṭūn – illustre une tendance à associer religion et 
nationalisme, l’adoption d’un discours religieux conservateur s’inscrivant dans une stratégie 
de résistance à Israël. 
 
Dans le cadre d’une thèse de doctorat en littérature arabe sur le théâtre palestinien 
contemporain, Najla Nakhlé-Cerruti (INALCO) a étendu son enquête aux productions 
théâtrales palestiniennes en Israël, afin de mettre en lumière la centralité de l’espace et de sa 
matérialité dans la dramaturgie, ainsi que la manière dont il est employé dans les textes. 
Interroger l’importance du texte dans la construction du lieu permet de passer de la spatialité 
du texte à la lisibilité des lieux, et de poser la question de la matérialité du texte et de son 
statut dans le contexte spécifique de la production théâtrale palestinienne. Bashār Murquṣ, 
auteur de l’une des six pièces retenues dans le corpus restreint de la thèse (Le Temps 
parallèle, 2014) a fondé en 2014 le théâtre Khashabe dans un quartier historique de la ville de 
Haïfa, le Wādī al-Nisnās, abandonné en 1948 par ses habitants palestiniens alors en exil. Le 
lieu réel, réinvesti, participe pleinement au processus de création théâtrale. L’étude des 
modalités de la construction littéraire de la Palestine au théâtre révèle des modes de 
fonctionnement propres à l’écriture palestinienne d’un genre toujours en construction, 
favorisant l’expression d’une identité palestinienne en questionnement. 
 
Si le théâtre palestinien trouve pour partie de son inscription spatiale en Israël, la littérature 
israélienne en hébreu trouve un prolongement inattendu à travers sa traduction en arabe. Dans 
le cadre d’un projet post-doctoral sur la littérature israélienne au contact des traducteurs 
palestiniens d’Israël et des Territoires palestiniens, Sadia Agsous (EHESS) enquête sur le 
profil de ces traducteurs de la culture hégémonique israélienne, plaçant ses recherches dans la 
double perspective de la traductologie et des études sur le discours de la minorité. Si la 
décennie 1990 a été déterminante, l’enquête remonte jusqu’aux années 1960 afin d’intégrer 
les premiers traducteurs palestiniens de la littérature hébraïque, ainsi les traducteurs mizrahi 
(juifs arabes) qui ont initié la traduction de la littérature hébraïque en arabe en tant que 
domaine.  
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Haïm Nahman Bialik traduit en arabe par Zaki Benyamin (1964) 

 
L’émergence de ces traducteurs est en lien avec les moments-clés du conflit israélo-arabe. 
Cette temporalité est importante afin d’analyser la réception des œuvres traduites, mais aussi 
pour repérer l’émergence et l’évolution de la figure du traducteur palestinien indépendant des 
instances culturelles israéliennes. 
Une journée d’étude organisée par Sadia Agsous, rassemblant auteurs, traducteurs et 
chercheurs, initialement prévue en septembre 2016, a été reportée en février 2017. 
 
Le CRFJ a également accueilli en 2016 en stage de master Alfred Amiot (Sciences Po-Aix), 
qui consacre ses premières recherches à l’historiographie de l’occupation israélienne dans les 
Territoires palestiniens. 
 
3. Le Proche-Orient au défi du terrorisme 
 
Dans le cadre de l’appel à projet CNRS Attentats-recherche, Alexandra Herfroy-Mischler 
(post-doctorante à l’Université hébraïque) a conduit au CRFJ un programme de recherche 
consacré aux stratégies de communication de DAESH. La recherche a pour but d’identifier 
les différents narratifs diffusés par DAESH au travers de la mise en scène des vidéos 
d’exécution, afin de promouvoir l’idéologie djihadiste du mouvement et de redéfinir qui peut 
ou non faire partie de « l’État islamique ». L’analyse de contenu à la fois quantitative et 
qualitative des 62 vidéos de décapitations, immolations et tueries produites par l’agence de 
communication de DAESH au cours de la première année d’existence de l’État islamique 
nourrit une réflexion argumentée sur le lien entre catégories narratives, segmentation des 
audiences et cadrage. Quatre catégories narratives (les croisades, la ville de Dabiq, les juifs et 
les chrétiens, la loi du Talion) sont ainsi employées par DAESH pour redéfinir les contours de 
la communauté des croyants. 
Dans le cadre de ce programme de recherche, A. Herfroy-Mischler a organisé à Jérusalem les 
26-27 septembre le workshop international “DAESH and the Media”, en partenariat avec 
le CRFJ et le Truman Institute for Advancement of Peace (HUJI) : la première journée s’est 
tenue au Truman Institute, la seconde au CRFJ. 
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A. Herfroy-Mischler a présenté les résultats préliminaires de ses recherches lors du colloque 
de restitution de l’appel à projets Attentats-recherche, organisé à Paris par le CNRS le 
28 novembre 2016, ainsi que dans des interviews données à différents medias (voir liste en 
section E.2.3). 
 
Le CRFJ a également accueilli en 2016 en stage de master Agathe Christien (Sciences Po 
Lyon), qui consacre ses premières recherches aux discours du mouvement palestinien Hamas. 
 
 
D.1.2 PROJETS TRANSVERSAUX OU INTER UMIFRE  
 
Le CRFJ est partenaire du projet inter-UMIFRE et inter-EFE “Jeunes et jeunesses en 
Méditerranée”, initié en 2015 par Olivier Tourny (École française de Rome). La rencontre 
2016, organisée par l’IRMC, s’est tenue les 10-11 février 2016 à Tunis : Michèle Baussant 
(CRFJ) et Clément Lehec (doctorante à l’Université de Lausanne, associée au CRFJ) y ont 
participé avec le soutien financier du CRFJ. 
 
Le CRFJ est partenaire du programme de recherche “Normes et pratiques du religieux entre 
Orient et Occident” associant l’École Française de Rome, l’École Française d’Athènes, le 
CRFJ, le CéSOR, le CERCEC et l’Université catholique de Louvain, pour cinq ans (2017-
2021). Voir : http ://normesrel.hypotheses.org/normes-et-pratiques-du-religieux-entre-orient-
et-occident-une-histoire-croisee-des-circulations-entre-les-communautes-chretiennes-
deurope-et-de-mediterranee-ixe-xixe-siecle 
La première rencontre du programme se tiendra à Jérusalem les 29-31 mai 2017 sur le thème 
“Normes et territorialité entre Orient et Occident : invention, partage et mémoire des espaces 
sacrés (IXe-XIXe siècles)”. 
 
 
 



 

 
 

D.1.3 LIVRABLES 
 

D.1.3.1 CONFERENCES/COLLOQUES SCIENTIFIQUES/JOURNEES D’ETUDE (organisés par l’UMIFRE ou participation de l’UMIFRE) 

Date Thème Commentaires (nombre de participants, partenaires, publics etc.) 

 
Conférences grand public au CRFJ 
20/01/2016 

Juives et musulmanes. Genre et religion en négociation,  Lisa Anteby-Yemini (CNRS, IDEMEC, Aix-Marseille Université) 

25/01/2016 La gastronomie : histoire d’une passion française  Pascal Ory (Université Paris-1) – conférence annulée en raison des conditions 
climatiques 

01/03/2016 L’« alya vers Berlin » des jeunes Israéliens. Effet de mode ou 
phénomène social ?  

Karine Lamarche (CNRS) 

09/03/2016 Le judaïsme dans l’Arabie antique Christian Robin (CNRS, Orient & Méditerranée, Paris) 

12/04/2016 Les ressources insoupçonnées de l’intelligence collective Daniel Andler (Université Paris-4, ENS Ulm, CRFJ) 

04/05/2016 États fragiles ou environnements vulnérables ? Comment penser les 
questions de sécurité et de pauvreté au XXIe siècle 

Olivier Nay (Université Paris-1) 

09/05/2016 Projection du film documentaire This is My Land suivie d’un débat Tamara Erde, réalisatrice 

30/05/2016 L’invention des ghettos en Italie à l’époque moderne Michaël Gasperoni (École française de Rome) 

14/06/2016 Les Juifs du Maghreb à Lyon. De l’intégration au repli 
communautaire ?  

Frédéric Abécassis (ENS Lyon) 

08/11/2016 Jérusalem. Histoire d’une ville-monde, des origines à nos jours, 
présentation d’ouvrage (Flammarion, 2016)  

Katell Berthelot (CNRS), Vincent Lemire (Université Paris-Est Marne-la-Vallée) 
et Julien Loiseau (CRFJ) 
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D.1.3.1 CONFERENCES/COLLOQUES SCIENTIFIQUES/JOURNEES D’ETUDE (organisés par l’UMIFRE ou participation de l’UMIFRE) 

Date Thème Commentaires (nombre de participants, partenaires, publics etc.) 

07/12/2016 Israël et ses colombes. Enquête sur le camp de la paix, présentation 
d’ouvrage (Gallimard, 2016) 

Samy Cohen (Sciences Po, CERI) 

20/12/2016 Une longue histoire de l’alya française en Israël (1967-2017) Renée Waissman-Hober (CNRS) et Yann Scioldo-Zürcher (CNRS, CRFJ) 

 
Conférences hors les murs 
16/03/2016 L’Occident au miroir de l’Orient chrétien (École française de Rome, 

2015), présentation d’ouvrage 
Camille Rouxpetel (École française de Rome) 
Conférence à l’Ecole Biblique et Archéologique Française (EBAF) 

23/04/2016 Projection du film « Resident for ever » Lyang Kim (Doctorante EHESS, AMI FBS) 
Projection au Patriarcat arménien dans le cadre de la journée internationale de 
commémoration du Génocide arménien 

22/06/2016 Le cimetière franc d’Atlit : bilan des fouilles 2015 et premières 
données de la campagne 2016 

Yves Gleize (INRAP, UMR 5199 PACEA) 
Conférence à l’Institut français d’Haïfa 

 
Medieval History Seminar au CRFJ 
27/01/2016 Ohel Yizhaq excavations (Jerusalem, Old City). General stratigraphy 

and outline of a Mamluk urban program 
Hervé Barbé (IAA) & Tawfiq Da’adli (HUJI) 

03/03/2016 Timurid Renaissance Self-fashioning in the work of Alī Shīr Navā’ī Nicholas Walmsley (HUJI) 

28/03/2016 Money and Coinage in the Kingdom of Jerusalem, 12th-13th centuries. Robert Kool (IAA) 

10/05/2016 Abu Gosh. A New Chronology of the Church Nicolas Faucherre, Heike Hansen & Andréas Hartmann-Virnich (MMSH Aix-
Marseille Université) 
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D.1.3.1 CONFERENCES/COLLOQUES SCIENTIFIQUES/JOURNEES D’ETUDE (organisés par l’UMIFRE ou participation de l’UMIFRE) 

Date Thème Commentaires (nombre de participants, partenaires, publics etc.) 

02/06/2016 Between the Mongols and Islam : The Horde  Marie Favereau (Oxford University) 

 
Séminaire d’actualités archéologiques au CRFJ 
21/03/2016 Research at Beisamoun, 7th Millenium. New results and perspectives. Fanny Bocquentin (CNRS), Hamudi Khalaily (IAA), Liora Kolska Horwitz 

(HUJI) & Elisabetta Boaretto (Weizmann Institute) 
31/05/2016 Présentation de l’actualité des fouilles de Belvoir, séminaire de 

restitution de la campagne 2016 
Anne Baud (Université Lyon-2,), Jean-Michel Poisson (EHESS), Simon Dorso 
(Doctorant Université Lyon-2, CRFJ) 

 
Séminaire doctoral du CRFJ 
17/02/2016 La Syrie et la Phénicie lagide : une approche numismatique 

Aspects économiques de la cité de Gaza à l’époque perse 
Héloïse Aumaitre (doctorante Université Paris-1, AMI Crfj) 
Gaëlle Thévenin (doctorante Université Paris-Sorbonne, AMI Ifpo) 

29/03/2016 Spatialité et résistance en Israël et Palestine : les cas de Hebron, Silwan 
et al-Araqib 

Marion Lecoquierre (post-doctorante Institut universitaire européen de Florence, 
centre de recherche COSMOS) 

20/04/2016 Étude de capacité en Méditerranée orientale. Les amphores levantines 
échangées lors du second millénaire avant notre ère 

Cydrisse Cateloy (doctorante Université Paris-1, AMI CRFJ) : séminaire reporté 
au 9 mars 2017 

04/05/2016 À la recherche des archives du Jung Juda et plus généralement des 
mouvements de jeunesse sionistes berlinois pendant la Première guerre 
mondiale 

Maxence Klein (doctorant EHESS, AMI CRFJ) 

 
Séminaire de recherche du CRFJ 
22/03/2016 Exils, mémoires et constructions des marges et des différences : le cas 

des Juifs d’Egypte 
Michèle Baussant (CNRS, CRFJ) 
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D.1.3.1 CONFERENCES/COLLOQUES SCIENTIFIQUES/JOURNEES D’ETUDE (organisés par l’UMIFRE ou participation de l’UMIFRE) 

Date Thème Commentaires (nombre de participants, partenaires, publics etc.) 

24/05/2016 Comprendre les mécanismes de diffusion des techniques : résultats 
ethnoarchéologiques de l’ANR DIFFCERAM 

Valentine Roux (CNRS, CRFJ) 

 
Séminaires hébergés au CRFJ 
08/03/2016 Lecture historique des vestiges archéologiques de Lifta Conférence de Simon Dorso (doctorant Université Lyon-2, CRFJ), dans le cadre 

du Séminaire Save Lifta (responsable : Sylvaine Bulle, École d’architecture Paris 
Val-de-Seine) 

14/03/2016 Lifta dans les archives israéliennes depuis 1948. Présentation des 
travaux des étudiants de l’école d’architecture Paris Val de Seine 

Conférence de Yann Sciodo-Zürcher (CNRS, CRFJ) dans le cadre du Séminaire 
Save Lifta (responsable : Sylvaine Bulle, École d’architecture Paris Val-de-Seine) 

23-
30/10/2016 

Formation « Connaissance du monde juif et de la société israélienne » 
à destination des cadres de l’Éducation nationale  

Conférences organisées par Gérard Rabinovitch (Institut Lévinas) et Florence 
Heymann 

 
Colloques, journées d’étude 
10-
11/02/2016 

Jeunes et jeunesses en Méditerranée (IRMC Tunisie) Rencontre inter-UMIFRE et inter-EFE organisée par l’IRMC, Tunis. Participation 
de Michèle Baussant (CNRS, CRFJ) et de Clémence Lehec (doctorante à 
l’Université de Genève, chercheuse associée au CRFJ). 

15/03/2016 Les récits de pèlerinage chrétiens à Jérusalem au Moyen Age : 
nouvelles sources, nouvelles lectures 

Journée d’études internationale organisée au CRFJ par Julien Loiseau (CRFJ) 

19/04/2016 Le judaïsme, la politique et la question de l’État Rencontre organisée au CRFJ par Danny Trom (CNRS, CRFJ), avec Gilles Hanus, 
Anabel Herzog et Ivan Segré 

01-
02/06/2016 

New Perspectives on Sovereignty and Jewish Politics Colloque international au CRFJ et à Tel Aviv University (The School of Political 
Science, Government, and International Affairs), organisé par Danny Trom 
(CNRS, CRFJ), Eyal Chowers et Julie Cooper 
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D.1.3.1 CONFERENCES/COLLOQUES SCIENTIFIQUES/JOURNEES D’ETUDE (organisés par l’UMIFRE ou participation de l’UMIFRE) 

Date Thème Commentaires (nombre de participants, partenaires, publics etc.) 

16/06/2016 Egyptian Jews : Memory, History and Public Transmission of Heritage Journée d’études internationale organisée au CRFJ par Michèle Baussant (CNRS, 
CRFJ) et Dario Miccoli (Université Ca’Foscari, Venise) en partenariat avec le Ben 
Zvi Institute 

20-
23/06/2016 

6th International Conference on Jewish Languages Colloque international organisée à l’HUJI par Ofra Tirosh-Becker (HUJI) en 
partenariat avec le CRFJ 

26-
27/09/2016 

DAECH and the Media Workshop international organisé à l’HUJI et au CRFJ par Alexandra Herfroy-
Mischler (HUJI) en partenariat avec le Truman Institute for Advancement of Peace 
(HUJI), financé par le CNRS (Appel à projets Attentat-recherche) 



 

 
 

 
 

Liste des publications 
 
Ouvrages, direction d’ouvrages 

M. BAUSSANT, M. CHAULIAC, S. GENSBURGER et N. VENEL (dir.), Ethnographie de la mémoire. De 
Villeurbanne à Valparaiso Territoires, terrains et échelles d’observation, Nanterre, Presses de 
l’Université de Paris Ouest, 2017 (sous presse) 

M. BAUSSANT, M. CHAULIAC, I. DOS SANTOS, E. RIBERT et N. VENEL, “Mémoires des migrations”, 
numéro spécial de la revue Communications, 2017, sous presse 

M. GROSS, S. NIZARD & Y. SCIOLDO-ZÜRCHER (eds), Gender, Families and Transmission in the 
Contemporary Jewish Context, Cambridge, Cambridge Scholars, 200 p., sous-presse 

J. LOISEAU, Jérusalem. Histoire d’une ville-monde, des origines à nos jours, avec K. BERTHOLOT et 
Y. POTIN, sous la direction de V. LEMIRE, Paris, Flammarion, Champs-Histoire (inédit), 2016 

V. ROUX (en collobaration avec M.-A. COURTY), Des Céramiques et des Hommes. Décoder les 
assemblages archéologiques,  Nanterre, Presses Universitaires de Paris Ouest, 2016 

 

D.1.3.2 PUBLICATIONS SCIENTIFIQUES DE L’UMIFRE 

Ouvrages, directions d’ouvrage 5 

 
Articles (revues à comité de lecture) 

 
17 

Articles (actes de colloque, chapitres d’ouvrage) 18 

Rapports de fouilles 3 

Organisation de colloques, journées d’études 9 

 
Communications  

(colloques, séminaires, conférences) 
 

54 

 
Autres (articles de vulgarisation) 

 
3 

Programmes de recherche financés  
sur appel à projet 6 
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Articles (revues à comité de lecture) 

M. BAUSSANT, « Un nom éternel qui jamais ne sera effacé : nostalgie et langue chez les Juifs d’Égypte 
en France », Terrain,  65 (2016), 52-75 

M. BAUSSANT, « Aslak eh : de Juif en Égypte à Juif d’Égypte », Diasporas, 27 (2016), 73-89 

M. BAUSSANT, « Temporalités brisées et âges de la vie : les Juifs d’Égypte en exil », Communications 
(2017), sous presse. 

S. DORSO, « Mission Belvoir (Galilée) : troisième campagne de fouilles (2015) », Bulletin du Centre 
de recherche français à Jérusalem [En ligne], 26, 2016 

A. HERFROY-MISCHLER, « When the Past seeps into the Present : The role of Press Agencies in 
circulating new historical narratives and restructuring collective memory during and after Holocaust 
Transitional Justice », Journalism : Theory, Practice and Criticism, 17.7 (2016), 823-844 

M. BOURGUIGNON, M. KATZ-GILBERT et G. LO PICCOLO, « Filiation catastrophique et travail de 
mémoire après la Shoah : quand la libre réalisation de l’arbre généalogique est au service de 
l’historicisation », Dialogue 123.3 (2016), 69-82 

A. ELIYAHU-BEHAR, I. SHAI, S. ELBAZ, S. FRUMIN, S. GUR-ARIEH, F. MANCLOSSI, U. WEISS, 
A.M. MAEIR, H.J. GREENFIELD, « Early Bronze Age Pebble Installations from Tell es-Safi/Gath, 
Israel : Evidence for their Function and Utilization, Levant, à paraître 

J. BALDI J., V. ROUX , « The innovation of the potter’s wheel: a comparative perspective between 
Mesopotamia and the Southern Levant », Levant 48.3 (2016) (DOI : 
10.1080/00758914.2016.1230379) 

V. ROUX, J.-P. THALMANN, « Évolution technologique et morpho-stylistique des assemblages 
céramiques de Tell Arqa (Liban, 3e millénaire av. J.-C.) : stabilité sociologique et changements 
culturels »,  Paléorient 42.1 (2016),  95-121. 

V. ROUX, C. LARA, « Why Potters have not borrowed the Kiln? Comparing Narratives of Indian and 
Ecuadorian potters », Americae  [en ligne] | Varia, 1 (2016).  

V. ROUX, B. BRIL, J. CAULIEZ, A.-L. GOUJON, C. LARA, Cl. MANEN, G. DE SAULIEU, E. ZANGATO, 
« Persisting Technological Boundaries: Social Interactions, Cognitive Correlations and Polarization »,  
Current Anthropology (article soumis) 

Y. SCIOLDO-ZÜRCHER, « Overview of Moroccan Jewish migration: from internal migration to 
departures from Morocco », Cahiers du Musée Berbère (2016) 

Y. SCIOLDO-ZÜRCHER, « Contourner l’obstacle de sources archivistiques éparses pour l’étude de la 
diaspora juive marocaine en Israël », Diasporas, 27 (2016), 161-177 

D. TROM (traduction de l’allemand) : Norbert Elias, « Sociologie de l’antisémitisme allemand », 
Annales HSS, no 2, avril-juin 2016, 379-384 

D. TROM, « Nobert Elias sur l’antisémitisme : le sionisme ou la sociologie » Annales HSS, 2016, no 2, 
385-419 

D. TROM et al., « Pragmatische Soziologie : Eine Anleitung », Soziale Welt, Jahrgang 67 (2016), 
Heft 2, 205-232. 

D. TROM et al., « Sociologia pragmática : guia do usuário », Sociologias, Porto Alegre, 2016, vol. 18, 
no 41, 84-129. 

 

Actes de colloque, chapitres d’ouvrage collectif 

M. BAUSSANT, « Broken Histories, Silenced memories and reappropriations of the past: The Jews 
from Egypt and from Islamic countries », in A. BAZIN & C. PERRON (eds), How to address the loss? 
Forced migrations, lost territories and politics of history in Germany and in Europe in the XXth 
Century, Oxford, Peter Lang, 2017 (accepté). 



 47 

M. BAUSSANT, « Marginalisation sociale, marginalisation territoriale : ancrer la mémoire dans les 
lieux d’un « patrimoine negatif », in M. BAUSSANT, M. CHAULIAC, S. GENSBURGER et N. VENEL 
(dir.), Ethnographie de la mémoire. De Villeurbanne à Valparaiso Territoires, terrains et échelles 
d’observation, Nanterre, Presses de l’Université de Paris Ouest, 2017 (sous presse) 

M. BAUSSANT, « Un territoire disparu : quels acteurs en gardent la mémoire ? L’exemple des Juifs 
d’Égypte », in M. BAUSSANT, M. CHAULIAC, S. GENSBURGER et N. VENEL (dir.), Ethnographie de la 
mémoire. De Villeurbanne à Valparaiso Territoires, terrains et échelles d’observation, Nanterre, 
Presses de l’Université de Paris Ouest, 2017 (sous presse) 

M. BAUSSANT, M. CHAULIAC, S. GENSBURGER et N. VENEL, « Les terrains de la mémoire. Approches 
croisées à l’échelle locale », in ead. (dir.), Ethnographie de la mémoire. De Villeurbanne à Valparaiso 
Territoires, terrains et échelles d’observation, Nanterre, Presses de l’Université de Paris Ouest, 2017 
(sous presse) 

C. CATELOY, « Trade and capacity studies in the eastern Mediterranean : The first Levantine trade 
amphorae », dans S. Demesticha & A. B. Knapp (éds.), Maritime Transport Containers in the Bronze-
Iron Age Aegean and Eastern Mediterranean, Studies in Mediterranean Archaaeology and Literature, 
PB 183, Uppsala, 2016, 39-56. 

M. BOURGUIGNON et M. KATZ-GILBERT, « À propos de la notion d’ambiguïté chez Bleger », dans S. 
Amati-Sas, S., M.-C. Caloz-Tschopp & V. Wagner eds., Trois concepts pour comprendre José 
Bleger : symbiose, ambiguité, cadre, Paris, L’Harmattan, 2016 

M. KATZ-GILBERT, « Le corps comme matière première du symbolique : la circoncision juive 
traditionnelle en question », dans J. Arènes  éd., Les enjeux contemporains de la filiation, sous presse 

M. KATZ-GILBERT, « Circumcision ? yes but… ! The study of ‘bricolage’ in modern Judaïsm from a 
psycho-analytical perspective », dans S. Nizard, M. Gross, Y. Scioldo-Zürcher eds., Gender, Families 
and Transmission in Contemporary Jewish Context, Cambrigdge,  Cambridge Scholars Publishing, 
sous presse 

M. KATZ-GILBERT, « Circoncire ou ne pas circoncire ? Réflexions psychanalytiques sur un rite à 
contre temps », dans J. Ehrenfreund et D. Cohen-Lévinas éds, Circoncision : actualité d’une pratique 
immémoriale. Paris, Hermann, sous presse. 

M. KATZ-GILBERT, « Tisser des liens d’affiliation au groupe comme rempart au meurtre de masse : la 
circoncision en question », dans C. Combier Veuillet et E. Gratton éds., Figures de la filiation. 
Rennes, Presses Universitaires de Rennes, sous presse 

M. LECOQUIERRE, « Hebron: challenging the ‘urbicide’ », dans Mansour Nasasra & Haim Yacobi 
eds., Routledge Handbook of Middle Eastern Cities, Routledge, Londres, à paraître 

J. LOISEAU, « Orient v časech cesty Bertrandona de la Broquière » [L’Orient au temps de Bertrandon 
de la Broquière], dans Bertrandon de la Broquière, Zámořská cesta. Burgundský zvěd 15. století 
v muslimských zemích, J. SVÁTEK a kol. ed., Všechna práva vyhrazena, 2016, 24-37 

J. LOISEAU, « Le Colegio del Pilar : éléments de contexte », dans Ch. CLAMER, K. PRAG et J.-
B. HUMBERT, Colegio del Pilar. Excavations in Jerusalem, Christian Quarter (1996). Medieval 
Jerusalem intra-muros, Peeters, Cahiers de la Reevue biblique, Series archeologica 1, 2016, 13-17 

P. BOUCHERON et F.-X. FAUVELLE & J. LOISEAU, « Comme un orchestre. Rythmes du monde au 
Moyen Age, catalogue de l’exposition Quoi de neuf au Moyen Age ?, Cité des sciences et de 
l’industrie/Inrap, 2016. 

V. ROUX, S. GABBRIELLINI, « Structures de cuisson et période de transition au Rajasthan (Inde, 2005-
2015). Des choix instables avant sélection définitive », in C. MÜLLER, M. HEINTZ (eds.), Transitions 
historiques, Paris, éditions De Boccard, 2016, 157-168. 

V. ROUX, A. KARASIK, « Standardized vessels and number of potters: looking for individual 
production », in J. VUKOVIC, I. MILOGLAV (eds.), Artisans Rule: product Standardization and Craft 
Specialization in Prehistoric Society, Cambridge, Cambridge Scholars Publishing, sous presse (2017). 
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Y. SCIOLDO-ZÜRCHER, « The Postcolonial Repatriations of the French of Algeria in 1962: An 
emblematic case of a public integration Policy », in M. Borutta & J.C. Jansen (eds), Vertriebene and 
Pieds-Noirs in postwar Germany and France, Comparative Perspectives, New York, Palgrave 
Macmillan, 2016, 95-112. 

F. VALLA, H. KHALAILY, N. SAMUELIAN, F. BOCQUENTIN, A. BRIDAULT, R. RABINOVICH, 
art. “Eynan (Ain Mallaha)”, in Y. ENZEL & O. BAR-YOSEF (eds.), Quaternary of the Levant, 295-301, 
Cambridge University Press, sous presse.  

 

Rapports de fouilles 

Y. GLEIZE (dir.), S. DORSO, M. VIVAS, R. KOOL, V. SHOTTEN-HALLEL, E. STERN, Cimetière des 
croisés d’Atlit. Deuxième campagne, juin 2016, remis au MAEDI en septembre 2016 

B. PHALIP (dir.), A. BAUD, H. BARBE, S. DORSO, J.-M. POISSON, F. RENNUCCI, Rapport préliminaire 
de la 4e campagne archéologique sur le site de Belvoir/Kokhav HaYarden (2016), remis à l’IAA en 
février 2017 

B. PHALIP (dir.), A. BAUD, H. BARBE, S. DORSO, J.-M. POISSON, F. RENNUCCI, Rapport de la 
campagne archéologique 2016 sur le site de Belvoir/Kokhav HaYarden, remis au MAEDI en 
septembre 2016 

 

Organisation de colloques, journées d’étude, séminaires 

M. Baussant, co-organisation de la journée d’étude internationale “Egyptian Jews: Memory, History 
and the Public transmission of Heritage” (CRFJ, Ca Foscari University, The Nehemia Levtzion Center 
for islamic studies, Ben Zvi Institute, the Jack, Joseph and Morton Mandel School for advanced 
studies in the Humanities et le GDRI SAJ (Socio-anthropologie des judaïsmes) : CRFJ, Jérusalem, 
16 juin 2016. 

M. Baussant, organisation du panel “Empowering the silenced memories : grassroots practices in 
urban revitalization politics”, colloque international de l’EASA (Universita degli studi di Milano, 
Milan, 20 juillet 2016) 

A. Herfroy-Mischler, organisation du workshop international “DAESH and the Media” (The Harry S. 
Truman Research Institute for the Advancement of Peace, Hebrew University in Jerusalem & Centre 
de recherche français à Jérusalem, 26-27 septembre 2016 

J. Loiseau : organisation de la journée d’étude internationale “Les récits de pèlerinage à Jérusalem au 
Moyen Age : nouvelles sources, nouvelles lectures” (Jérusalem, CRFJ, 15 mars 2016) 

J. Loiseau : organisation de la table ronde “Le palais au défi de la mosquée. Religion et contestation du 
pouvoir en Islam”, Rendez-vous de l’histoire du monde arabe : religions et pouvoirs (Paris, IMA, 20 
mai 2016) 

V. Roux (avec G. Manzo et B. Bril) : organisation du colloque international “Diffusion of 
Innovations : Social boundaries and Networks” (Université Paris-Sorbonne, Maison de la Recherche, 
16-17 Juin 2016) 

Y. Scioldo-Zürcher, organisation de la session “Le transnationalisme au prisme de l’histoire », 
colloque “Penser les migrations pour repenser la société. Colloque des trente ans du laboratoire 
MIGRINTER (Poitiers, 22 juillet 2016).  

D. Trom : organisation de la rencontre “Le judaïsme, la politique et la question de l’État” (Jérusalem, 
CRFJ, 19 avril 2016) : avec Gilles Hanus, Anabel Herzog et Ivan Segré 

D. Trom (Eyal Chowers et Julie Cooper) : organisation du colloque international “New Perspectives 
on Sovereignty and Jewish Politics” (Jérusalem, CRFJ et Tel Aviv, The School of Political Science, 
Government, and International Affairs, TAU, 1-2 juin 2016) 
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Communications (colloques, journées d’étude, séminaires) 

S. Agsous, colloque communication dans le cadre du colloque “Frontières et transferts culturels 
dans l’espace euro-méditerranéen. Dynamiques transfrontalières des pratiques culturelles à l’époque 
contemporaine” (Université Sorbonne Nouvelle Paris-3, 26-27 octobre 2016) : « La rencontre des 
cultures arabe et hébraïque par la traduction : la littérature israélienne au contact des traducteurs 
palestiniens » 

M. Baussant, communication dans le cadre du colloque international “The Ghetto reconsidered : 
minority and ethnic quarters in texts and images” (Université Ca Foscari, Venise, 2-4 mars 2016) : 
« “Tu arrives dans cet appartement de la rue Fouad et tu reconnais tout”. Se souvenir des lieux et des 
relations communautaires chez les Juifs d’Égypte »,  

M. Baussant, communication dans le cadre de la journée d’étude internationale “Egyptian Jews: 
Memory, History and the Public transmission of Heritage” (CRFJ, 16 juin 2016) : « Man fâat adimoh 
mâat? Traces and reconstruction of the past among the Jews from Egypt » 

M. Baussant, communication dans le cadre de la journée d’étude “Images et mémoires : visibilité et 
invisibilité de la guerre en Algérie” (MILC, Lyon, 31 mai-1er juin 2016) : « Mémoires et 
représentations croisées des “guerres” d’Algérie à travers les films de Jean-Pierre Lledo » 

M. Baussant, S. Sullivan et O. Otele, communication dans le cadre l’atelier franco-britannique  
Labex pasts in the Present (Université Nanterre Paris Ouest la Défense, Musée du Quai Branly, 2-3 
juin 2016) : « Disrupted histories, recovered pasts : a cross disciplinary analysis and a cross-case 
synthesis of oral histories and history in post-conflicts and post colonial contexts » 

M. Baussant, communication dans le cadre du colloque international de l’EASA (Universita degli 
studi di Milano, Milan, 20 juillet 2016) : « Les minorités égyptianisées et les Juifs d’Alexandrie » 

M. Baussant, communication dans le cadre du colloque international “Circulations religieuses en 
Méditerranée” (23-24 septembre 2016, IRMC, Tunis) : « Circulations religieuses et ancrages 
méditerranéens. Résultats d’une recherche collective » 

M. Baussant, communication dans le cadre de l’atelier doctoral “Une Méditerranée connectée : 
anthropologie religieuse et introduction aux humanités numériques” (IRMC, Tunis, 26 septembre – 30 
septembre 2016) : « Histoires brisées, mémoires silencieuses. Etudier les formes sociales de 
réappropriations du passé » 

M. Baussant, communication dans le cadre de la journée d’étude “Les Juifs d’Égypte, histoire et 
mémoire : 60 ans après la crise de Suez (1956-2016)” (Alliance Israélite Universelle, Paris, 11 
décembre 2016) : « Les trajectoires des Juifs d’Égypte, entre Israël, la France et les Etats-Unis » 

S. Dorso, communication dans le cadre du séminaire de recherche du Pr. Dominique Valérian 
(5 février 2016, Institut des Sciences de l’Homme, Lyon) : « Actualité de la recherche sur le château 
de Belvoir et son territoire » 

S. Dorso, communication dans le cadre du séminaire Save Lifta organisé par Sylvaine Bulle (8 mars 
2016, CRFJ, Jérusalem) : « Lifta : historique des recherches archéologiques et perspectives pour la 
conservation du site » 

S. Dorso, communication dans le cadre de la journée d’étude internationale “City and Hinterland in 
Medieval and Ottoman Palestine. The History and Archaeology of Landscape” (5 mai 2016, Kenyon 
Institute, Jérusalem) : « Tiberias and its Hinterland during the Twelfth Century and Beyond : 
Secondary Centres, Mobility and Economic Activities » 

S. Dorso, communication dans le cadre de la 9th Quadriennal Conference of the SSCLE (27 juin 2016, 
University of Southern Denmark, Odense) : « Change or Continuity ? Rural Settlement in Eastern 
Galilee at the time of the Crusades » 

S. Dorso (avec J.-M. Poisson), communication dans le cadre de la table ronde “Le château de Belvoir 
(Israël) et l’architecture fortifiée de l’Hôpital Saint-Jean de Jérusalem” (2 décembre 2016, Archives 
départementales et métropolitaines, Lyon) : « Un établissement antérieur au château mis au jour sur le 
site » 
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S. Dorso, communication dans le cadre de la table ronde “Le château de Belvoir (Israël) et 
l’architecture fortifiée de l’Hôpital Saint-Jean de Jérusalem” (2 décembre 2016, Archives 
départementales et métropolitaines, Lyon) : « Le territoire de Belvoir : constitution d’un fief et de son 
peuplement rural » 

A. Herfroy-Mischler et A. Barr, communication dans le cadre du workshop international “DAESH 
and the Media” (The Harry S. Truman Research Institute for the Advancement of Peace, Hebrew 
University in Jerusalem & Centre de recherche français à Jérusalem, 26-27 septembre 2016) : 
« Execution Videos Production as a strategic tool for Global “Media Battle” and Religious and 
Political Agenda Spreading » 

A. Herfroy-Mischler, communication dans le cadre du workshop international “DAESH and the 
Media” (The Harry S. Truman Research Institute for the Advancement of Peace, Hebrew University 
in Jerusalem & Centre de recherche français à Jérusalem, 26-27 septembre 2016) : « Les narratifs du 
“smart narrowcasting” de Daesh. Les tenants et les aboutissants de la mise en scène, la production et 
la diffusion des vidéos d’exécution » 

A. Herfroy-Mischler, communication dans le cadre de la Journée bilan de l’appel à projets Attentats-
recherche (CNRS, Paris, 28 novembre 2016) : « Daesh Information and Communication » 

M. Klein, communication dans le cadre de la journée d’étude des doctorants du Centre d’études juives 
de l’EHESS (Paris, juin 2016) : « Traditions en déb t : réactions et trajec oires politiques dans la 
famille Scholem de Berlin face à la Première Guerre mondiale » 

M. Klein, communication dans le cadre de la journée d’étude “À l’occasion du 150e anniversaire de 
l’émancipation des Juifs en Suisse : quel horizon pour l s Juifs d’Europe ?” (Université de Lau anne, 
novembre 2016) : « Emanzipation oder Befreiung. La correspondance des frères Gerhart (Gershom) et 
Werner Scholem en 1916 : sionisme, anarchism , communisme et Première Guerre mondiale » 

M. Lecoquierre, communication dans le cadre de la journée d'étude internationale ’The legal 
geography of indigenous communities. Negev Bedouins in comparative perspective” (Ben Gurion 
University, 25-27 Octobre 2016), session “Global Indigenous Land struggles” : « Globalizing the 
s ruggle » 

J. Loiseau, communication dans le cadre du colloque international “City and Hinterland in Medieval and 
Ottoman Palestine. The History and Archaeology of Landscape” (Jérusalem, Kenyon Institute – Council 
for the British Research in the Levant, 5 mai 2016) : « Rural Landscape i  Fourteenth Century Palestine: 
villages’ depiction  in two sultanic waqf deeds »  

J. Loiseau (avec P. Boucheron et F.-X. Fauvelle), communication dans le cadre du séminaire “Les effets 
de la modernité : expériences histori graphiques”, séminaire 2016 de la chaire “Histoire des pouvoirs en 
Europe occidentale” du professeur Patrick Boucheron (Paris, Collège de France, 17 mai 2016) : 
Rythmes, problèmes, traces. Le Moyen Âge comme articulation des mondes et régime documentaire » 

J. Loiseau, conférence dans le cadre des Rendez-vous de l’histoire du monde arabe (Paris, IMA, 20 mai 
2016) : « La puissance au t mbeau. Monuments funéraires et charisme politique en Islam » 

J. Loiseau, communication dans le cadre de la table ronde “Jérusalem : lieux saints, lieux de pouvoir”, 
organisée par V. Lemire, Rendez-vous de l’histoire du monde arabe (Paris, IMA, 21 mai 2016) 

J. Loiseau, communication dans le cadre de la table ronde “Le calife : pape ou empereur ?”  organisée 
par V.  annin, Rendez-vous de l’histoire du monde arabe (Paris, IMA, 21 mai 2016) 

J. Loiseau, communication dans le cadre de la journés d’étude internationale “DAESH and the Media” 
(Jérusalem, Hebrew University in Jerusalem, Truman Institute & CRFJ, 26-27 septembre 2016) : « The 
caliphate and other medieval stuff. What do DAECH’s references to Islamic history actually mean? » 

J. Loiseau, modéra tion de la table ronde conclusive “Transition(s) in the Middle East”, German-Israeli 
workshop “Neither Peace nor War. Transitions in Europe and the Middle East” (Tel Aviv University, 24-
25 octobre 2016) 

J. Loiseau, conférence dans le cadre du Collège de Méditerranée (Marseille, 10 novembre 2016, Théâtre 
de la Criée) : « Qu’est-ce que l’I lam a changé à la Méditerranée ? » 
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F. Manclossi, com unication dans le cadre de la journée d’études “Agriculture, société et techniques” 
(Journée scientifique de l’UMR 7055, Nanterre, 16 décembre 2016) : « Les faucilles en  ilex de l’âge des 
métaux : dynamiques des chan ements techniques au Levant Sud du IVe au Ier millénaire av. J.C » 

F. Manclossi, communication dans le cadre de la British Association of Near Eastern Archaeology 
Conference (Glasgow, 4-6 janvier 2017) : « Lithic industries in metal using societies: some insights 
about socio-economic structures of the Southern Levant » 

Ch. Rosner, communication dans le cadre du séminaire de jeunes chercheurs de l’Institut 
d’archéologie (Jérusalem, HUJI, 15 juin 2016) : « Social History of Israeli Archaeology through the 
Archives of the Israel Exploration Society (1913-1967) »  

Ch. Rosner communication dans le cadre du séminaire “Nationalism, Zionism and Israeli 
archaeology” (Haïfa, Université de Haïfa, 17 janvier 2016) : « Research Presenta ion » 

V. Roux, communication dans le cadre du colloque international “The language of clay» (The British 
Institute in Eastern Africa, Nairobi, Kenya, 5-7 mai 2016) : « Ceramic technology: anthropological 
models for questioning the social history of ancient populations » 

V. Roux, communication dans le cadre du colloque international “Diffusion of Innovations: Social 
boundaries and Networks” (Université Paris-Sorbonne, 16-17 juin 2016) : « Persisting Technological 
Boundaries: Social Interactions, Cognitive Correlations and Polarization »  

V. Roux, communication dans le cadre du colloque international “Technology in crisis. Technological 
changes in ceramic production during periods of trouble” (Université catholique de Louvain, Louvain-
la-Neuve, Belgique, 18-19 février 2016) : « Changes in cerami  traditions and periods of crisis: 
between sociological changes and uncertainty in the selection process ». 

V. Roux, communication dans le cadre du workshop “The dispersal Austronesian-speaking people: 
The ceramic technology and Archaeological research” (The National Museum of Taitung, Taïwan, 12 
octobre 2016) : « Decoding Ceramics: introduction to the Chaîne Opératoire approach » 

V. Roux, conférence dans le cadre du séminaire d’équipe du CRFJ (Jérusalem, 24 mai 2016) : 
« DIFFCERAM : progr mme et résult ts » 

V. Roux, conférence dans le cadre du séminaire de master à Tel Aviv University (Tel Aviv, 23 mars 
2016) « Diffusion of technological innovations »,  

V. Roux, conférence à la Bezalel Academy of Arts and Design (The Hebrew University of Jerusalem, 
30 mai 2016) : « Pots and People » 

Cl. Rubio, communication dans le cadre du séminaire doctoral DYNADOCT 2016 (Université de 
Tours) : « Palestine : un es ace péri-colo ial pour penser la diffusion du français » 

Cl. Rubio, communication dans le cadre du colloque international “Diversité linguistique et culturelle. 
Appropriations, réceptions” (Tours, Université de Tours, 9-10 juin 2016) : « La Palestine, ter itoire  
borderline… Où s’arrête la francophonie ? »  

Y. Scioldo-Zurch r (avec William Berthomière), communication dans le cadre du colloque 
international “The Ghetto reconsidered: minority and ethnic  quarters in texts and images” 
(Université Ca Foscari, Venise, 2-4 mars 2016) : « Un immeuble de Qa amon : le fragment d’une 
h stoire de Jérusalem » 

Y. Scioldo-Zürcher : « The Village of Lifta (Mei Naftuah) in Israelis Archives. A longitudinal and 
demographic analysis supplemented with a sensitive promenade », communication dans le cadre de la 
journée d’étude “From Lifta to Lifta, via Mei Naftuah. Intersectionnality, urban policies and 
architecture” (Bezalel School of Art, Jerusalem, 14 mars 2016)  

Y. Scioldo-Zürcher, communication dans le cadre du séminaire de formation “Mondes juifs et Israël” 
(CRFJ, 23 octobre 2016) : « Une histoire des  iasporas » 

Y. Scioldo-Zürcher, communication dans le cadre du séminaire “Enseigner les mondes musulmans” 
(ENS-Lyon, 4 novembre 2016) : « Expériences migra oires croisées en Israël : Dans un jardin je s is 
rentré, Avi Mograbi, 2012 » 
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Y. Scioldo-Zürcher, communication dans le cadre de la Journée bilan de l’appel à projets Attentats-
recherche (CNRS, Paris, 28 novembre 2016) : « Migrations de Fra çais en Israël, Bilan et 
perspectives »  

Y. Scioldo-Zurcher (avec R. Waismann), conférence du CRFJ : « Une longue histoi e de l’alya 
française en Israël » (CRFJ, 20 décembre 2016). 

D. Trom, communication dans le cadre de la table ronde finale la conférence internationale “L’Europe 
des sociologues. La modernité politique au prisme de la sociologie classique franco-allemande” 
(Institut Marcel Mauss (EHESS)/ Tepsis, Université Paris-Sorbonne, 18 -19 mars 2016) : « Penser les 
impass s du projet européen » 

D. Trom, communication dans le cadre du colloque international “New Perspectives on Sovereignty 
and Jewish Politics” (Jérusalem, CRFJ et Tel Aviv, The School of Political Science, Government, and 
International Affairs, TAU, 1-2 juin 2016) : « Jewish Sovereignt  and Jewish State in Exile » 

D. Trom, conférence dans le cadre de la formation “Connaissance du monde juif et de la société 
israélienne” pour les cadres de l’Éducation nationale (Jérusalem, CRFJ, Institut Emmanuel Lévinas, 
Fondation pour la Mémoire de la Shoah, 23-30 octobre 2016) : « Etat et société e  Israël », 

D. Trom, communication dans le cadre de la 4th Annual Conference of the International Consortium 
for Research on Antisemitism and Racism (ICRAR), “The Classification of Humanity: Defining and 
Dividin g Societies in the Modern Area” (University of Haifa’s Bucerius Institute for the Study of 
Contemporary German History and Society and School of History, Haifa, 27-28 novembre 2016) : 
« Institutional cla sification and ordinary categorization ». 

D. Trom, communication dans le cadre du Nouveau colloque des intellectuels juifs de langue 
française, “Survivre. Résister. Se transformer. S’ouvrir” (ENS/Ulm, Paris, 13-14 décembre 2016) : 
« Esquisse d’une th orie politique de la survie » 

F. Valla, conférence dans le cadre du séminaire de Master “Paléolithique extra européen” (Université 
Paris-1, 27 octobre 2016) : « Ain Mallaha 1996- 016. Reconstituer la vie des Natoufiens » 

 

Articles de vulgarisation 

J. Loiseau, Le coup de force de Mustapha Kemal, L’Histoire 423, mai 2016, dossier Le vrai pouvoir des 
califes, 58-63 

J. Loiseau, La dynastie mamelouke, de l’esclavage au sultanat, L’histoire du Proche-Orient. 10 000 ans 
de civilisation, hors-série, La Vie/Le Monde, juin 2016, 80-81. 

J. Loiseau, L’empire des Mamelouks, Atlas des empires, hors-série, La Vie/Le Monde, octobre 2016, 82-
83 

 
Programmes de recherche financés sur appel à projet 

M. Baussant (avec S. Sullivan, Bath Spa University) : programme “Disrupte  histories/Histoires 
perturbées”, retenu en 2016 dans le cadre de l’appel à projet “Care for the Future” du Arts and 
Humanities Research Council (AHRC). Financement : 188 000 €. 

M. Bauss nt : programme “Silenced pasts: memories and represe ntations of the past in migratory and 
collapsed societies”, retenu en 2016 dans le cadre de l’appel à projet ANR MRSEI en vue d’un dépôt 
de programme de recherche Cult-Coop du programme européen H2020. Partenaires : Université 
Charles, Université de la Viadrina, Université Catholique de Louvain, Ca Foscari University, Sussex 
University, Université hébraïque de Jérusalem, EHESS, CNRS, Université de Primorska, Hungarian 
academy of sciences. Financement : 29 990 € (années 2016-2017). 

A. Herfroy-Mischler : programme “Stratégi s de communication de DAESH”, retenu en 2016 dans le 
cadre de l’appel à projet CNRS Attentats-recherche. Partenaires : The Harry S. Truman Research 
Institute for the Advancement of Peace (HUJI). Financement : 5 000 € (année 2016). 
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J. Loiseau : programme “HORNEAST. Horn and Crescent. Connections, Mobility and Exchange 
between the Horn of Africa and the Middle East in the Middle Ages”, retenu en 2016 par l’ERC dans 
le cadre de l’appel à projet Consolidator Grants. Financement : 1 859 000 € (années 2017-2021). 

Y. Scioldo-Zurcher : programme “MIFI : M grations de franç is en Israël”, retenu en 2016 dans le 
cadre de l’appel à projet CNRS Attentats-recherche. Partenaires : Bar Ilan University  Ben Gurion 
University, Laboratoire MIGRINTER. Financement :11 000 € (année 2016 . 

V. Roux : programme DIFFCERAM “Dynamiques de diffusion des techniques et styles céramiques : 
données comparative  actualistes et modélisation multi-agents”, financé par l’ANR Métamorphoses 
des sociétés “Emergences et évolutions des cultures et des phénomènes culturels” (CULT). ANR-12-
CULT-0001-01. (années 2013-2016). 

 

 



 

 
 

D.2 FORMATION 
 

D.2.1  

 
D.2.1 BIBLIOTHEQUE DE RECHERCHE 
 

 Nombre de places assises et surface  16 
 

  

 Nombre approximatif de volumes, périodiques, 
documents, manuscrits, autres 

Périodiques : 174 titres, dont une dizaine encore actifs 
Volumes : environ 1 800 

 

 

 Fréquentation 

Nombre 
d’inscrits  

 
aucune inscription exigée 

 

 

Fréquentation 
annuelle  

  
 
 
La bibliothèque du CRFJ n’offre qu’un fond documentaire relativement modeste et largement 
daté. Les directeurs successifs du Centre depuis une quinzaine d’années ont renoncé à 
conduire une politique d’achats ciblés. La plupart des collections de périodiques sont 
aujourd’hui en sommeil, à l’exception des quelques revues qui continuent d’envoyer au CRFJ 
un exemplaire de leur nouveau numéro. Quant au fond de monographies, il ne s’enrichit plus 
qu’à la faveur de dons. Le catalogue, enfin, consiste en une simple liste au format pdf. En 
2015, le CRFJ a repris une politique d’achats ciblés, principalement en archéologie. En 2015 
et 2016, le Centre a également bénéficié de dons d’ouvrages non négligeables. La valeur du 
fond tient à la fois à la présence, rare en Israël, d’ouvrages en français sur les domaines de 
recherche du CRFJ, mais aussi des publications de l’Israel Antiquities Authority (revue et 
monographies), soigneusement tenues à jour et très utiles aux chercheurs français. Afin de 
mieux mettre en valeur le fond, un catalogage sur logiciel libre a été initié au début de l’année 
2017, en commençant par les dernières acquisitions du CRFJ. 
 
 
 



 

 
 

 
 

D.2.2 ACTIVITES DES POSTDOCTORANTS ET DOCTORANTS 
 

Nom 
Prénom Thématiques de recherche Participation à la vie scientifique de l’UMIFRE (organisation 

d’évènements etc.) 

 
POSTDOCTORANTS 

 

 
AGSOUS Sadia 

 
Littérature comparée et traduction arabe/hébreu 

 

Organisation de la journée d’étude internationale Hegemonic and Minority 
perspective in the literary translation between Hebrew and Arabic, prévue 
initalement en septembre 2016, reportée en février 2017 

 
HERFROY-MISCHLER 

Alexandra 
Communication, politologie 

Responsable du projet “Stratégies de communication de DAESH”, financé par 
l’appel à projet CNRS Attentats-recherche. Organisation du workshop 
international “DAESH and the Media”, CRFJ et Truman Institute for 
Advancement of Peace (HUJI), 26-27 septembre 2016 

 
LECOQUIERRE Marion 

 
Géographie, politologie Participation au séminaire doctoral du CRFJ 

 
MANCLOSSI Francesca 

 
Archéologie protohistorique Participation au séminaire doctoral du CRFJ 

 
ROCCA Elsa 

 
Archéologie classique  

 
DOCTORANTS 

 
 

ANTON Marie 
 

 
Archéologie préhistorique, anthropologie 

 

Participation à la mission Beisamoun ; à l’étude post-foui les du matériel ; au 
séminaire doctor l du CRFJ 

 
AUMAÎTRE Héloïse Histoire ancienne, numismatique Participation au séminaire doctoral du CRFJ 

 
CATELOY Cydrisse Céramologie Participation au séminaire doctoral du CRFJ 

 
DÉSORMEAU Xavier Céramologie Participation à la mission Tel Achziv ; à l’étude post-foui les du matériel de la 

mission Tel Yarmouth 
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DORSO Simon 

 
Archéologie médiévale 

 

Participation aux missions Belvoir et Atlit, à l’étude post-fouilles du matériel 
et à la rédaction des rapports de fouilles ; au séminaire de res itution de la 
mission Belvoir ; à la présentation d s fouilles de Belvoir lors de la journée 
d’étude sur “L’architecture fortifiée de l’ordre de l’Hôpital” (Lyon) 

 
KLEIN Maxence Histoire contemporaine Participation au séminaire doctoral du CRFJ 

 
LYANG Kim Anthropologie, arts visuels Projection de son film “Resident for ever” au Patriarcat arménien, dans le 

cadre des conférences hors le smurs du CRFJ 

NAKHLÉ-CERRUTI 
Najla 

 
Littérature arabe 

 

Organisation de la soirée d’hommage au dramaturge palestinien Salman 
Natour (1949-2016) programmée en février 2017 

 
ROSNER Chloé Histoire contemporaine Participation au séminaire doctoral du CRFJ 

 
RUBIO Clémentine 

 
Socio-linguistique, histoire contemporaine 

 
Participation au séminaire doctoral du CRFJ 

 
 



 

 
 

 
D.2.3 ANCIENS DE L’UMIFRE 
 
Sont recensés dans la liste ci-dessous 36 anciens membres du CRFJ actuellement en activité. 
 
Alvarez-Pereyre F.  linguiste, musicologue, DR1 CNRS (éméritat), UMR 7206 (EAE) 
Andezian S.   sociologue, CR1 CNRS (éméritat), UMR 8177 (IIAC) 
Anteby L.   anthropologue, CR1 CNRS, UMR 7307 (IDEMEC) 
Barash J.   philosophe, Professeur à l’Université de Picardie Jules-Verne 
Baumgarten J.   histoire du judaïsme, DR1 CNRS (éméritat), UMR 8558 (CRH) 
Bauvais S.   archéologue, CR1 CNRS, UMR 5060 (IRAMAT) 
Berthelot K.   historienne des religions, DR2 CNRS, UMR 7297 (Centre Février) 
Berthomière W.  géographe, DR2 CNRS, UMR 7302 (Migrinter) 
Bocquentin F.   archéologue préhistorienne, CR1 CNRS, UMR 7041 (ARSCAN) 
Bourel D.   historien, DR1 CNRS, UMR 8596 (CRM) 
Chaumont E.   islamologue, CR1 CNRS, UMR 7310 (IREMAM) 
Commenge C.   archéologue, CR1 CNRS, UMR 5608 (TRACES) 
Condemi S.   anthropologue, DR2 CNRS, UMR 7268 (ADES) 
Dubreuil L.   archéologue, Assistant professor, Trent University (Canada) 
Fenton P.   historien, Professeur à l’Université Paris-Sorbonne 
Goldberg S.,    historienne, DE EHESS (CEJ) 
Heymann F.   anthropologue, CR1 CNRS, CRFJ (retraitée) 
Lamarche K.   sociologue, CR2 CNRS, FRE 3706 (CENS) 
Le Mort F.   anthropologue, CR1 CNRS, UMR 5133 (Archéorient) 
Lemire V.   historien, MCF Université Paris-Est Marne-la-Vallée 
Loüer L.   politologue, Professeur à Sciences Po Paris (CERI) 
Marteu E. politologue, Consulting Senior Fellow, International Institute for 

Strategic Studies (IISS), Bahrein 
Morvan Y.   anthropologue, CR2 CNRS, UMR 7307 (IDEMEC) 
Nicault C.   historienne, Professeur à l’Université de Reims Champagne-Ardennes 
Noveck I.   sciences cognitives, DR1 CNRS, UMR 5304 (ISC-MJ) 
Parizot C.   anthropologue, CR1 UMR 7310 (IREMAM) 
Pénicaud M.   anthropologue, CR2 CNRS, UMR 7307 (IDEMEC) 
Rozenholc C. géographe, Maître-assistante associée à l'École Nationale Supér’eure 

d’Architecture de Paris-Val de Seine 
Salenson I.   géographe, Agence française de développement (AFD) 
Sallon H.   politologue, journaliste au journal Le Monde 
Samuelian N.    archéologue, INRAP 
Sebag D.   archéologue, Conseil départemental de Moselle 
Simoni M.   historienne, Université Ca’Forscari (Venise) 
Tourny O.   ethnomusicologue, CR1 CNRS, UMR 7307 (IDEMEC) 
Trimbur D.   historien, Fondation pour la mémoire de la Shoah 
Vieugué J   archéologue, CR2 CNRS, UMR 7055 (Préhistoire et Technologie) 
 
 



 

 
 

E PARTICIPATION A LA POLITIQUE D’INFLUENCE DE LA FRANCE 
 
E.1  MODALITES DE TRAVAIL AVEC L’AMBASSADE 
 

Si le CRFJ ne fait pas partie du réseau des Instituts français en Israël (IFI), il n’en est pas 
moins un service de l’Ambassade de France à Tel Aviv, sous la responsabilité de Mme 
Barbara Wolffer (COCAC, directrice de l’IFI) et participe à ce titre au rayonnement de la 
France dans le pays. Les informations publiées sur le site du CRFJ (annonces de conférence, 
appels à candidature, signalements de publication) sont régulièrement transmises à l’IFI et 
relayées dans sa lettre hebdomadaire. Une réflexion a été mise en place pour favoriser la 
complémentarité des programmations de l’IFI et du CRFJ. Ainsi a été programmée en janvier 
2016 la venue de Pascal Ory (Université Paris-1), accueilli à Tel Aviv à la Résidence de 
France, pour une présentation de son livre Ce que dit Charlie. Treize leçons d’histoire 
(Gallimard, 2016) à l’IFI et une conférence sur l’histoire de la gastronomie au CRFJ. 
Madame Hélène Le Gal, nommée ambassadrice de France en Israël en septembre 2016, est 
venue visiter le CRFJ et rencontrer ses chercheurs au cours d’une discussion libre le 
29 septembre. Les orientations stratégiques du CRFJ sont définies en concertation étroite avec 
l’ambassade. Le directeur du Centre participe régulièrement à la réunion de service 
convoquée chaque semaine par Madame l’Ambassadrice. Il participe également au comité des 
opérateurs de l’ambassade et au conseil d’orientation stratégique de l’IFI, ainsi qu’à 
différentes réunions de réflexion convoquées par la chancellerie pour répondre aux 
sollicitations du MAEDI. Il accompagne Madame l’Ambassadrice dans ses déplacements 
thématiques sur la recherche et la coopération universitaire. Il accompagne enfin pour des 
visites de la Vieille ville de Jérusalem les membres de différentes délégations accueillies par 
l’ambassade, comme à l’occasion de la Semaine de la gastronomie.  
Les chercheurs du Centre répondent aux sollicitations de l’ambassade pour fournir une 
expertise dans leurs domaines de compétence et sont régulièrement invités à présenter leurs 
travaux à la chancellerie. En décembre 2016, Yann Scioldo-Zürcher a ainsi exposé les 
résultats de son enquête sur l’évolution de l’alya française depuis le début des années 2000. 
De par son implantation à Jérusalem, le CRFJ entretient également des relations étroites avec 
le Consulat général de France à Jérusalem. M. Pierre Cochard, Consul général de France, et 
de M. Jean-Luc Lavaud, COCAC, nouvellement nommés en septembre 2016, ont assisté à 
une conférence au CRFJ le 8 novembre 2016 ; la visite du Centre et la rencontre avec les 
chercheurs, reportée à plusieurs reprises, a finalement eu lieu le 27 février 2017. 
 
E.2  ACTIONS DE COMMUNICATION  

 
E.2.1 EVENEMENTS / COLLOQUES / DEBATS / EXPOSITIONS ETC. 
 
Outre l’organisation d’événements proprement scientifiques (une quinzaine de séances de 
séminaire de recherche, sept journées d’études toutes organisées en partenariat : voir liste ci-
dessu , section D.1.3), le CRFJ a maintenu en 2016 son effort de diffusion de la recherche, 
avec la programmation de quatorze conférences grand public, dont deux organisées hors les 
murs (à l’École biblique et archéologique française et au Patriarcat arménien). La présentation 
publique de l’ouvrage Jérusalem. Histoire d’une ville-monde, des origines à nos jours (2016), 
en présence de trois des auteurs, a attiré environ quatre-vingt personnes au CRFJ. 
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On notera également que l’année 2016 a vu la préparation du congrès de la société des 
médiévistes français, qui se tiendra à Jérusalem, à l’initiative du CRFJ, du 3 au 7 mai 2017. 
 
 
E.2.2 SITES INTERNET / RESEAUX SOCIAUX / BLOGS ETC.  
 
Le CRFJ dispose d’un site internet (crfj.org), régulièrement mis à jour par Laurence 
Mouchnino, en marge de ses missions de gestion administrative. Le site présente cependant 
des failles de sécurité et doit faire l’objet d’une mise à jour informatique et d’une refonte de 
sa présentation, pour l’heure en préparation. Il serait vivement souhaitable, en outre, que le 
site soit disponible en version anglaise. Le Centre dispose également d’un carnet de recherche 
sur la plateforme Hypotheses.org. En revanche, suite aux recommandations du Conseil 
scientifique de mai 2016, faute de ressources humaines suffisantes, la publication du Bulletin 
du CRFJ, publié en ligne sur la plateforme Revues.org, a été suspendue.  
De fait, la diffusion des activités du CRFJ, et plus largement sa politique de communication, 
ne sont pas cependant à la hauteur de son volume d’activités. Le site internet aurait besoin 
d’être redoublé par un page Facebook et un compte Tweeter, ce qu’en l’état actuel de sa 
composition l’équipe de direction n’est pas en mesure de faire. Rappelons que le départ en 
retraite de Marjolaine Barazani (technicienne CNRS, photographie et graphisme, en charge 
des publications) en 2012 et le changement d’affectation de Sandrine Dalmar (AI en 
communication, détachée de l’IRD au CRFJ) en 2013 n’ont donné lieu au remplacement 
d’aucun de ces deux agents. 
 
 
E.2.3 PRESENCE DANS LES MEDIAS LOCAUX / NATIONAUX / INTERNATIONAUX (INTERVIEWS, 

ARTICLES, TRIBUNES ETC.)     
 
Interview de Michèle Baussant par M. Verdier : « L’Algérie coloniale est un paysage dévasté de la 
mémoire », La Croix, 18 août 2016 
http ://www.la-croix.com/france/Lalgerie-coloniale-paysage-devaste-memoire-2016-08-19-
1200783367 

Interview d’Alexandra Herfroy-Mischler par Ixchel Delaporte, L’Humanite du 15 novembre 2016 : 
http ://www.humanite.fr/alexandra-herfroy-mischler-pour-daech-les-videos-dexecution-font-office-de-
purge-politico-religieuse 

Interview d’Alexandra Herfroy-Mischler par Yanick Villedieu (Radio Canada), diffusée dans 
l’émission Les Années-lumière : Le terrorisme disséqué : La recherche au CNRS en France 
http ://ici.radio-canada.ca/premiere/emissions/les-annees-lumiere/2016/episodes/369931/audio-fil-du-
dimanche-11-decembre-2016/2 

Interview d’Alexandra Herfroy-Mischler par Daniel Flévet (CNRS Le Journal) : Ce que révèlent les 
vidéos d’exécution de la DAECH.  
https ://lejournal.cnrs.fr/nos-blogs/face-au-terrorisme-la-recherche-en-action/ce-que-revelent-les-
videos-dexecutions-de-daech 

Yann Scioldo-Zürcher (avec William Berthomière) : « Avec Shimon Pérès, un Etat hébreu à bras 
ouverts… », Libération, 28 septembre 2016 
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E.3 RAYONNEMENT DE LA RECHERCHE 
 
E.3.1 PARTENARIATS AVEC LES UNIVERSITES LOCALES ET DES PAYS DE LA ZONE DE 

COMPETENCE 
 
Ben Zvi Institute, Jerusalem 

• journée d’étude internationale “Egyptian Jews : Memory, History and Public Transmission of 
Heritage” (CRFJ, 16 juin 2016) : co-organisation 

Bezalel Academy of Arts and Design 
• séminaire “Save Lifta” (7-14 mars 2016) à destination des élèves de l’École nationale 

d’architecture Paris Val-de-Seine et de Bezalel Academy : co-organisation 

Hebrew University of Jerusalem 
• enseignement de technologie céramique au Département d’archéologie par V. Roux (24h en 

2016-2017) 
• Research Seminar for Mamluk Studies : co-organisation 
• 6th International Conference on Jewish Languages (HUJI, 20-23 juin 2016) : partenariat 
• workshop international “DAESH and the Media” (CRFJ & Truman Institute for Advancement 

of Peace, 26-27 septembre 2016) : co-organisation 
• congrès annuel des médiévistes français en mai 2017 : partenariat 

Al-Quds University, Jerusalem :  
• séminaire en technologie céramique par V. Roux 
• organisation du Congrès annuel des médiévistes français en mai 2017 : partenariat 

Tel Aviv University 
• enseignement d’histoire des migrations au Département de langues par Y. Scioldo-Zürcher 

(50h au premier semestre 2016-2017) 
• séminaire en technologie céramique par V. Roux 
• colloque international New Perspectives on Sovereignty and Jewish Politics (CRFJ & School 

of Political Science, Government, and International Affairs, 1-2 juin 2016) : co-organisation 
 
 
E.3.2 CHERCHEURS ET PERSONNALITES INVITES SUR LE BUDGET DE L’UMIFRE 
 
Vingt-neuf chercheurs invités sur le budget de l’UMIFRE en 2016 
 
Bar Andrew (USA Army) 

• participation au workshop international “DAESH and the Media” (26-27 septembre 2016, 
CRFJ & Truman Institute for the Advancement of Peace 

• prise en charge du billet d’avion et de l’hébergement dans le cadre du programme “Stratégies 
de communication de DAESH” (appel à projets CNRS Attentats-recherche) 

 
Berthomière William (DR2 CNRS, UMR 7301 MIGRINTER) 

• mission de recherche en Israël du 26 septembre au 2 octobre 
• prise en charge du billet d’avion et de l’hébergement dans le cadre du programme MIFI 

Migrations de Français en Israeël (appel à projets CNRS Attentats-recherche) 
 
Borrel Tena Ferran (Universidad de Cantabria) 

• participation à la mission archéologique Nahal Efe, 3 – 20 décembre 2016 
• prise en charge forfaitaire de la mission (1 200 €) 

 
Borvon Aurélia (archéologue indépendante) :  

• mission de recherche à Jérusalem du 14 mars au 8 avril 2016 : étude post-fouilles des restes 
fauniques de la mission Malaha-Eynan 

• prise en charge forfaitaire de la mission (800 €) 
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Dahan Itzhaq (Bar-Ilan University) 

• mission de recherche à Paris du 15 au 26 novembre 2016 
• prise en charge du billet d’avion et de l’hébergement dans le cadre du programme MIFI 

Migrations de Français en Israeël (appel à projets CNRS Attentats-recherche) 
 
Dos Santos Irène (CR2 CNRS, EHESS, IIAC) 

• mission de recherche et coordination de programme au CRFJ du 14 au 18 novembre 2016 
• prise en charge du billet d’avion et de l’hébergement dans le cadre du programme ANR 

SILPAST 
 
Dubreuil Laure (Assistant Professor, Trent University, Canada) 

• participation à la mission archéologique Beisamoun, du 13 juin au 2 juillet 2016 
• prise en charge forfaitaire de la mission (1 200 €) 

 
Faucherre Nicolas (professeur d’archéologie à Aix-Marseille Université, UMR 7298) :  

• mission archéologique à Abu Gosh du 2 au 16 mai 2016 
• participation au Medieval History Seminar : « Chronologie de l’Eglise du monastère 

d’Abu Gosh » (10 mai 2016, CRFJ) 
• prise en charge du billet avion. 

 
Garcin-Marrou Isabelle (Professeur à Sciences Po Lyon) 

• participation au workshop international “DAESH and the Media” (26-27 septembre 2016, 
CRFJ & Truman Institute for the Advancement of Peace 

• prise en charge du billet d’avion et de l’hébergement dans le cadre du programme “Stratégies 
de communication de DAESH (appel à projets CNRS Attentats-recherche) 

 
Gasperoni Michael (membre de la section d’histoire moderne de l’École française de Rome) :  

• mission de recherche à Jérusalem du 15 mai au 5 juin 2016, National Library of Israel 
• conférence : « L’invention des ghettos en Italie à l’époque moderne » (30 mai 2016, CRFJ) 
• prise en charge du billet d’avion. 

 
Gleize Yves (arché-anthropologue InRAP, UMR 5199 PACEA) 

• participation à la mission archéologique Cimetière des croisés d’Atlit, 19 au 24 juin 2016 
• conférence hors les murs : « Le cimetière franc d’Atlit : bilan des fouilles 2015 et premières 

données de la campagne 2016 » (Institut français de Haïfa) 
• prise en charge forfaitaire de la mission 

 
Guyotat Olivier (architecte DPLG) 

• participation à la mission archéologique Belvoir, 17 mai au 10 juin 2016 
• prise en charge forfaitaire de la mission 

 
Hanus Gilles (professeur de philosophie en lycée) 

• participation à la rencontre “ Le judaïsme, la politique et la question de l’État” (19 avril 2016, 
CRFJ) 

• prise en charge du billet d’avion et de l’hébergement du 18 au 20 avril 2016 
 
Hily Marie-Antoinette (CR1 CNRS, UMR 7301 MIGRINTER) 

• mission de recherche en Israël du 23 mai au 9 juin et du  26 septembre au 4 octobre 2016 
• prise en charge du billet d’avion et de l’hébergement dans le cadre du programme MIFI 

Migrations de Français en Israeël (appel à projets CNRS Attentats-recherche) 
 
Hrobat Virloget Katja (Professeur à l’Université de Prirmorska, Slovénie) 

• mission de recherche et coordination de programme au CRFJ du 14 au 18 novembre 2016 
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• prise en charge du billet d’avion et de l’hébergement dans le cadre du programme ANR 
SILPAST 

 
Jasmin Michael (archéologue indépendant) 

• participation à la mission archéologique Tel Achziv, 27 juin – 15 juillet 2016 
• prise en charge forfaitaire de la mission (1 200 €) 

 
Lehec Clémence (assistante au Département de géographie, Université de Genève) 

• participation à la rencontre annuelle du programme “Jeunes et jeunesse en Méditerranée” (10-
11 février 2016, Tunis) 

• prise en charge du billet d’avion. 
 
Livet Jérôme (archéo-anthropologue, InRAP) 

• participation à la mission archéologique Cimetière des croisés d’Atlit, 19 au 24 juin 2016 
• prise en charge forfaitaire de la mission 

 
Morelle Nicolas (topographe, doctorant à Aix-Marseille Université) 

• participation à la mission archéologique Belvoir, 17 mai au 10 juin 2016 
• prise en charge forfaitaire de la mission 

 
Nahon Peter (élève à l’École nationale des Chartes) 

• participation à la 6th International Conference on Jewish Languages (HUJI, 20-23 juin 2016) 
• prise en charge du billet d’avion. 

 
Nay Olivier (professeur à l’Université Paris-1 Panthéon-Sorbonne) 

• conférence : « États fragiles ou environnements vulnérables ? Comment penser les questions 
de sécurité et de pauvreté au XXIe siècle » (4 mai 2016, CRFJ) 

• prise en charge de l’hébergement du 3 au 5 mai 
 
Perron Catherine (CR CERI, Sciences Po) 

• mission de recherche et coordination de programme au CRFJ du 14 au 18 novembre 2016 
• prise en charge du billet d’avion et de l’hébergement dans le cadre du programme ANR 

SILPAST 
 
Renucci Florian (maître d’œuvre du château expérimental de Guédelon) 

• participation à la mission archéologique Belvoir, 17 mai au 10 juin 2016 
• prise en charge forfaitaire de la mission 

 
Ribert Evelyne (CR1 CNRS, EHESS, IIAC) 

• mission de recherche et coordination de programme au CRFJ du 14 au 18 novembre 2016 
• prise en charge du billet d’avion et de l’hébergement dans le cadre du programme ANR 

SILPAST 
 
Rouxpetel Camille (membre de la section d’histoire moderne de l’École française de Rome)  

• participation à la journée d’études “Les récits de pèlerinage chrétiens à Jérusalem au Moyen 
Age : nouvelles sources, nouvelles lectures” (15 mars 2016, CRFJ) 

• conférence hors les murs : « L’Occident au miroir de l’Orient chrétien (École française de 
Rome, 2015), présentation d’ouvrage » (16 mars 2016, École biblique et archéologique) 

• prise en charge du billet d’avion et de l’hébergement du 14 au 17 mars 
 
Svatek Jaroslav (Assistant Professor à l’Université Charles de Prague) 

• participation à la journée d’études “Les récits de pèlerinage chrétiens à Jérusalem au Moyen 
Age : nouvelles sources, nouvelles lectures” (15 mars 2016, CRFJ) 

• prise en charge du billet avion et de l’hébergement du 14 au 16 mars 
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Tedghi Joseph (Professeur à l’Inalco) 

• participation à la 6th International Conference on Jewish Languages (HUJI, 20-23 juin 2016) 
• prise en charge du billet d’avion. 

 
Vieugué Julien (CR2 CNRS, UMR 7055, Préhistoire et Technologie) 

• participation à la mission archéologique Beisamoun, du 13 juin au 2 juillet 2016 
• prise en charge forfaitaire de la mission (1 200 €) 

 
Zouache Abbès (CR1 CNRS, UMR 5648 CIHAM) 

• participation au workshop international “DAESH and the Media” (26-27 septembre 2016, 
CRFJ & Truman Institute for the Advancement of Peace 

• prise en charge du billet d’avion et de l’hébergement dans le cadre du programme “Stratégies 
de communication de DAESH” (appel à projets CNRS Attentats-recherche) 

 
 
E.3.3 ACTIONS MENEES DANS LA ZONE GEOGRAPHIQUE DE COMPETENCE  
 
Indiquer les programmes de recherche en cours ; les financements de chercheurs ou postdoctorants ; 
colloques ; publications ; écoles doctorales ; fouilles ou enquêtes de terrain etc.  
 

ACTIONS DANS LA ZONE DE COMPETENCE 

 
Pays 

 
Activités (objet, durée etc.) 

 
Israël 
 

 
mission archéologique Beisamoun : 13 juin – 2 juillet 2016 
 

 
Israël 
 

 
mission archéologique Belvoir : 17 mai – 10 juin 2016 

 
Israël 
 

 
mission archéologique Cimetière des croisés d’Atlit : 19 – 24 juin 2016 

 
Israël 

 
mission archéologique Nahal Efe : 3 – 20 décembre 2016 

 
Israël 
 

 
mission archéologique Tel Achziv, 27 juin – 15 juillet 2016 

 
Israël 

 
séminaire “Save Lifta” (7-14 mars 2016) à destination des élèves de l’École nationale d’architecture Paris 
Val-de-Seine, en partenariat avec Bezalel Academy of Arts and Design 

 
Israël 

 
séminaire “Connaissance du monde juif et de la société israélienne” (23-30 octobre 2016) à destination des 
cadres de l’Éducation nationale, en partenariat  avec l’Institut Emmanuel Lévinas et Fondation pour la 
Mémoire de la Shoah 
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E.3.4 MISSIONS DE L’EQUIPE DE RECHERCHE EN DEHORS DU PAYS DE LOCALISATION 
(DIRECTION, CHERCHEURS) 

 

MISSIONS HORS PAYS DE LOCALISATION (FRANCE EXCEPTÉE) 

 
Pays 

 
Activités, objet, durée 

Belgique 

V. Roux : participation au colloque international “Technology in crisis. Technological changes in ceramic 
production during periods of trouble” (Université catholique de Louvain, 18-19 février 2016) 
J. Loiseau : audition devant l’European Research Council dans le cadre de l’appel à projet Consolidator 
grants, présentation du projet HORNEAST (Bruxelles, 10 octobre 2016)  

 
Égypte 

 
J. Loiseau : séjour de recherche au Caire, Institut français d’archéologie orientale (24 septembre – 
1er octobre 2016) 

 
États-Unis 

 
M. Baussant : terrain de recherche sur les Juifs d’Égypte à Brooklyn, New York 

 
Italie 

M. Baussant et Y. Scioldo-Zürcher : participation au colloque du GDRI SAJ (Socio-anthropologie des 
judaïsmes) “The Ghetto reconsidered : Minority and Ethnic Quarters in texts and Images” (Venise, 
Université Ca’Foscari, Venise, 2-4 mars 2016)) 
M. Baussant : participation à la 14th European Association of Social Anthropologists Biennal Conference 
(Milan, 20-23 juillet 2016) 

 
Kenya 

 
V. Roux : participation au colloque international “The language of Clay” (5-7 mai 2016, The British 
Institute in Eastern Africa, Nairobi) 

 
Taïwan 

 
V. Roux : participation au workshop “The dispersal Austronesian-speaking people: The ceramic 
technology and Archaeological research” (12 octobre 2016, The National Museum of Taitung) ; 
enseignement dans le cadre de l’école thématique “Technologie céramique” (12-16 octobre 2016, Tainan) 

 
Tunisie 

M. Baussant : participation aux rencontres “Jeunes et jeunesse en Méditerranée” (Tunis, IRMC, 10-11 
février) ; participation au colloque “Circulations religieuses en Méditerranée” (IRMC, 23-24 septembre) ; 
participation à l’école doctorale “Anthropologie religieuse et humanités numériques” (IRMC, 26-30 
septembre) 
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F PROSPECTIVE 
 
 
F.1 STRATEGIE SCIENTIFIQUE A MOYEN ET LONG TERME (EVOLUTION DES AXES DE 

RECHERCHE, NOUVELLES ACTIVITES SCIENTIFIQUES PROGRAMMEES OU ENVISAGEES ETC.) 
 
Le CRFJ doit anticiper le renouvellement des missions archéologiques françaises en Israël. 
L’arrêt du travail de terrain en 2016 pour la mission Beisamoun, après dix campagnes de 
fouilles, en vue des études post-fouilles et de la publication des résultats, et l’achèvement dans 
un avenir proche des études post-fouilles de la mission Mallaha-Eynan, laisseront le Centre 
sans programme d’archéologie préhistorique, sa discipline fondatrice et celle pour laquelle il 
est institutionnellement le mieux reconnu en Israël. Le CRFJ soutient depuis 2015 une 
mission franco-israélo-espagnole à Nahal Efe, site PPNB du Negev au potentiel prometteur. 
Mais il est souhaitable que le Centre soit à nouveau directement associée à un projet 
d’envergure en archéologie préhistorique. Les missions d’archéologie médiévale ont en 
revanche plusieurs années de travail devant elles, à condition de pouvoir compter sur un 
financement stable : c’est le cas de la mission Belvoir, qui entame un nouveau programme 
quadriennal (2017-2020) financé par la Commission consultative des recherches 
archéologiques du MAEDI ; ce n’est pas le cas pour la mission “Cimetière des croisés 
d’Atlit”, portée à bout de bras par le CRFJ et l’InRAP, malgré son formidable potentiel. 

Les activités de l’Axe 2 (Histoire, traditions, mémoire) seront à l’avenir pour partie soutenues 
par les programmes ERC Open Jerusalem (2014-2019) et HORNEAST (2017-2021), et par le 
programme “Normes et pratiques du religieux entre Orient et Occident” associant l’École 
Française de Rome, l’École Française d’Athènes et le CRFJ (2017-2021). L’Axe 3 (Sociétés 
et cultures contemporaines) gagnera à privilégier les thématiques transversales à l’espace 
israélo-palestinien, valorisant au mieux le périmètre d’activités du CRFJ. Si les études inter-
culturelles arabe/hébreu apparaissent d’ores et déjà comme un champ de recherche très 
prometteur, il est souhaitable que de nouveaux programmes de géographie et de politologie 
trouvent leur place au CRFJ. L’objectif de créer un Observatoire urbain de Jérusalem, 
aujourd’hui hors de portée, mérite de rester à l’horizon de la stratégie scientifique du CRFJ. 
 
F.2 CALENDRIER PREVISIONNEL DES EVENEMENTS SCIENTIFIQUES ET DE 

CULTURE SCIENTIFIQUE 
 
Séminaire actualités archéologiques 
François Bon : “Recent researches on the Aurignacian in Western Europe, focus on a case 
study. The open air site of Regismont-le-Haut, Southern France”. CRFJ, 13 février 2017. 
 
Séminaire doctoral 
Travaux des étudiants et doctorants du CRFJ sur le contemporain. CRFJ, 2 mars 2017 

Travaux des étudiants et doctorants du CRFJ en archéologie, anthropologie et céramologie. 
CRFJ, 2 mars 2017 
 
The Research Seminar on Mamluk Studies 

Jean-Michel Poisson (EHESS) : “Aqaba, du khan au château (xiiie-xvie siècle). Recherches 
archéologiques (2007-2009)”. CRFJ, 26 février 2017 
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Yaacov Lev (Bar-Ilan University) : “Charitable Giving and the Quest for Spiritual Rewards : 
A Systematic Approach to the Waqf in the Mamluk Period”. CRFJ, 2 mars 2017 
Amir Mazor (Bar-Ilan University) : “Institutionalization, Bureaucratization and Sufism : The 
Sufization of a Medieval Muslim Bureaucracy”. CRFJ, 28 mars 2017 
 
Écoles d’hiver et d’été 
Semaine de formation des étudiants de Lille-3 préparant CAPES et agrégation d’histoire, sous 
la responsabilité de Sylvie April. Cours et visites dispensés par J Loiseau et Y. Scioldo-
Zürcher. CRFJ, 18-25 février 2017 

École d’été “Histoire économique des Juifs à l’époque moderne”. CRFJ, 9-15 juillet 2017 
 
Journées d’étude, colloques, congrès 
La montée contemporaine de l’antisémitisme en Europe : une mise à l’épreuve de 
l’émancipation ? Approches pluridisciplinaires. Journée d’études organisée par Muriel Katz 
(Université de Lausanne). CRFJ, 24 janvier 2017 

Hegemonic and Minority perspective in the literary translation between Hebrew and Arabic. 
Journée d’étude organisée par Sadia Agsous (EHESS). CRFJ, 14 février 2017 

French Israeli-Symposium on Digital Humanities, en partenariat avec le France-Israel High 
Council for Scientific and Technological Cooperation, et l’Israeli Ministry of Science, 
Technology, and Space. CRFJ, 1er mars 2017 
Congrès annuel de la SHMESP : “Les vivants et les morts dans les sociétés médiévales”. 
Jérusalem, 3-8 mai 2017 
Colloque international “Normes et territorialité entre Orient et Occident : invention, partage et 
mémoire des espaces sacrés (IXe-XIXe siècles)” (en partenariat avec l’École française de Rome 
et l’École française d’Athènes). Jérusalem, 29-31 mai 2017 

Journée d’étude internationale “In search for ancient technologies. Workshop in honor of 
Nava Panitz-Cohen”. CRFJ, 14 septembre 2017 

Colloque international “Transitions in Early Bronze Age”, en partenariat avec l’Albright 
Institute. CRFJ & Albright Institute, 2-3 novembre 2017 
 

 
F.3 STRATEGIE DE DEVELOPPEMENT DES PARTENARIATS ET DES 

COFINANCEMENTS 
 
Le CRFJ doit maintenir la bonne pratique qui consiste à n’organiser aucun événement 
scientifique d’envergure qui ne soit co-financé. Le partenariat développé par le Centre avec 
l’École française de Rome et l’École française d’Athènes, dans le cadre du programme 
“Normes et pratiques du religieux entre Orient et Occident” (2017-2021) doit pouvoir servir 
d’exemple à d’autres programmes pluri-annuels co-construits et co-financés. À ce titre, les 
pistes explorées par le CRFJ en 2015 avec le Centre français d’études éthiopiennes (CFEE) 
d’Addis-Abeba et le CEDEJ (Le Caire), sur la question des migrations est-africaines, 
mériteraient d’être concrétisées en un partenariat pluri-annuel. La subvention annuelle versée 
au CRFJ par le programme ERC Open Jerusalem (2014-2019) représente également une voie 
prometteuse, mais dont le caractère reproductible paraît plus limité.  
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Le financement de la mobilité internationale des jeunes chercheurs, doctorants et post-
doctorants, au cœur des missions du CRFJ, est un sujet de forte préoccupation. Le Centre ne 
dispose en effet d’aucune enveloppe spécifiquement dédiée à cette mission et doit prélever sur 
ses subventions de fonctionnement le budget nécessaire à l’attribution des aides à la mobilité. 
Depuis 2012, le mécénat de la Fondation Bettencourt Schueller, consacré à des aides à la 
mobilité, avait permis de pallier la baisse tendancielle des subventions de fonctionnement du 
CRFJ : il s’est achevé en juin 2016. Plusieurs pistes peuvent cependant être explorées.  

Le CRFJ est familier du dispositif de contrat doctoral en mobilité proposé par l’InSHS : 
Simon Dorso (doctorant à l’Université Lyon-2 accueilli en mobilité au CRFJ) en a bénéficié 
de 2013 à 2016 ; un nouveau projet de contrat doctoral soumis par le CRFJ en décembre 2016 
n’a en revanche pas été retenu. Sur le même modèle, des contrats doctoraux co-construits 
avec des universités françaises permettraient de pérenniser la mobilité internationale des 
doctorants au CRFJ : J. Loiseau en présentera le projet le 21 mars 2017 devant la commission 
de la recherche de l’Université Paris-1 Panthéon-Sorbonne. De manière plus générale, une 
partie de l’avenir des UMIFRE, tout particulièrement leur mission de formation à la 
recherche, se jouent dans un rapprochement avec les grandes universités françaises en SHS, 
voire dans la mise en place de véritables co-tutelles. Enfin, on ne peut que souhaiter que soit 
mise en œuvre, à l’échelle du réseau des UMIFRE, une sélection mutualisée des demandes 
d’aides à la mobilité, dont le financement reposerait sur une enveloppe dédiée chaque année 
par le MAEDI : l’efficacité du dispositif y gagnerait grandement, en lieu et place du 
saupoudrage actuel, dépendant étroitement de l’état financier des unités et de l’intérêt 
éventuel des services d’action culturelle des postes diplomatiques concernés. J. Loiseau a déjà 
eu l’occasion de défendre cette perspective, notamment lors de la réunion des directeurs 
d’UMIFRE au MAEDI en octobre 2016. 

La pérennisation du financement des missions archéologiques françaises en Israël est un autre 
sujet de profonde préoccupation. En effet, en 2015 et 2016, la Commission consultative des 
recherches archéologiques du MAEDI finançait trois missions en Israël (Beisamoun, Belvoir, 
Tel Achziv) ; en 2016, la Commission avait même pris la décision de créer une quatrième 
mission, en vue d’une reprise des fouilles à Tel Yarmouth – laquelle s’est opposée à un refus 
de l’Israel Antiquities Authority, en raison entre autre du retard pris par la publication des 
fouilles de Pierre de Miroschedji (1980-2009). En 2017, en revanche, malgré l’arrêt de la 
mission Beisamoun, aucune nouvelle mission n’a été créée par la Commission – le nombre de 
missions archéologiques françaises en Israël financées par le MAEDI tombant à deux 
(Belvoir, Tel Achziv), décision pour le moins surprenante alors que la majorité des pays du 
Proche-Orient sont aujourd’hui fermés aux missions étrangères, qu’Israël offre des conditions 
de travail et de sécurité sans équivalent dans la région, et que d’excellents dossiers étaient à 
l’étude. Certes, il est impératif pour les missions archéologiques, dans le contexte budgétaire 
actuel, de trouver d’autres sources de financement. Mais l’aide et l’appui de la Commission 
des fouilles du MAEDI, même plus réduits que par le passé, apportent un signal fort à 
d’autres bailleurs de fonds. Il est à espérer que ce désengagement en Israël ne soit que très 
provisoire. Il envoie en effet un signal négatif alors que l’archéologie française jouit encore 
d’un important crédit et d’une réputation d’excellence auprès de ses partenaires locaux, au 
premier rang desquels l’Israel Antiquities Authority.  
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F.4 EVOLUTIONS A PREVOIR EN TERMES DE RESSOURCES HUMAINES 

(REMPLACEMENTS A PREVOIR, AFFECTATION DE NOUVEAUX CHERCHEURS, PERSONNEL 
RECRUTE LOCALEMENT ETC.)  

 
 

Trois chercheurs quittent l’équipe du CRFJ au 31 août 2017 : J. Loiseau, Y. Scioldo-Zürcher, 
D. Trom. M. Baussant a quant à elle demandé une prolongation de son affectation jusqu’en 
mai 2018. Ce renouvellement important de l’équipe de recherche intervient alors qu’aucune 
demande d’affectation n’a été soumise pour l’année 2017-2018 par un(e) chercheur CNRS, 
malgré les efforts entrepris pour susciter des candidatures. En revanche, trois demandes de 
délégation CNRS ont été soumises par des enseignants-chercheurs – ce qui devrait permettre 
de compenser au moins partiellement ces départs. 

Le renouvellement de l’équipe de recherche du CRFJ obéit à des cycles qu’il est difficile 
d’anticiper. Toute une nouvelle génération de chercheurs, familiers du Centre, est entrée au 
CNRS au cours des dernières années : il faudra sans doute attendre encore quelque temps 
avant que leurs projets, de recherche et de vie, ne les ramènent à Jérusalem. Mais la 
perspective d’une affectation au CRFJ s’inscrit dans leur horizon à moyen terme.  

Dans le même temps, les jeunes chercheurs sont plus nombreux que jamais à faire au CRFJ 
leurs premières armes sur le terrain israélo-palestinien. Le Centre est fréquenté par un nombre 
toujours croissant de doctorants et de post-doctorants, les derniers disposant plus rarement 
encore que les premiers d’un financement pérenne. Le constat est particulièrement flagrant 
pour les études contemporaines (Axe 3), alors même que ces dernières suscitent une attente 
importante de la part des tutelles, tout particulièrement du poste diplomatique et du MAEDI.   

Il est évident qu’il manque aujourd’hui, dans le dispositif du CRFJ, un échelon intermédiaire 
entre l’affectation par le CNRS ou la délégation au CNRS de chercheurs titulaires, et les 
maigres aides à la mobilité attribuées par le Centre aux doctorants et post-doctorants. Cet 
échelon intermédiaire existe pourtant dans bien d’autres UMIFRE : c’est celui des contrats de 
chercheur proposés à des post-doctorants par le MAEDI. Afin d’assurer la continuité de la 
recherche sur les sujets contemporains au CRFJ, il est très souhaitable que le Centre puisse 
disposer d’un contrat post-doctoral, dont le profil pourrait être défini en concertation avec le 
poste, ainsi qu’avec le Centre d’analyse, de prévision et de stratégie du MAEDI. 
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G CONCLUSION 

G.1 COMMENTAIRES D’ORDRE GENERAL 

 
Le bilan de l’année 2016 fait pleinement ressortir les atouts comme les fragilités du CRFJ. 
Le soutien non démenti du CNRS et du MAEDI s’est traduit dans l’attribution de subventions 
de fonctionnement, en hausse d’1,5 % pour le CNRS, en baisse d’1 % pour le MAEDI. Ce 
soutien permet au CRFJ de se projeter avec une relative sérénité dans la poursuite de son 
activité. Cependant, en 2016 comme en 2015, l’appréciation continue du shekel par rapport à 
l’euro amoindrit sensiblement les capacités d’action du Centre, dont les coûts contraints 
(loyer, frais de fonctionnement) restent très importants malgré une gestion d’une grande 
sobriété. 

La suspension des “mois-chercheur”, ces aides de 1 200 € qui étaient attribuées pour soutenir 
les séjours de recherche à Jérusalem de chercheurs titulaires, décidée à titre conservatoire à la 
fin 2014 (hors archéologie), s’est révélée indispensable à la maîtrise des dépenses du Centre. 
Les “mois-chercheur” ont été remplacés par des aides plus réduites et mieux ciblées, et 
systématiquement liées à la participation des bénéficiaires à des manifestations scientifiques 
organisées par le CRFJ. Les “mois-chercheur” ne seront pas rétablis en 2017, à l’exception 
des aides attribuées comme en 2016 aux missions archéologiques, afin de maintenir la 
capacité du CRFJ à financer des aides à la mobilité pour jeunes chercheurs, doctorants et post-
doctorants (d’un montant équivalent).  

Il faut souhaiter que d’autres dispositifs, tels que le soutien à la mobilité internationale de 
l’InSHS ou une meilleure intégration avec certaines universités ou communautés 
d’établissements, favorisent le séjour en mission à Jérusalem de chercheurs et d’enseignants-
chercheurs en poste en France. De même, la réduction inévitable des aides à la mobilité 
internationale pour jeunes chercheurs attribuées par le Centre, avec la fin du mécénat de la 
Fondation Bettencourt Schueller et en l’absence de dotation spécifique des tutelles, invite à 
repenser autrement la formation à la recherche qui doit rester l’une des missions principales 
du CRFJ. De manière générale, l’aide à la mobilité internationale, aux jeunes chercheurs 
comme aux chercheurs confirmés, doit être désormais prioritairement envisagée dans le cadre 
de partenariats et de projets co-construits avec les universités françaises intéressées par les 
recherches en SHS sur le terrain israélo-palestinien. 

Sur le plan des ressources humaines, la stabilisation de l’équipe administrative, avec la 
titularisation de Mme Laurence Mouchnino comme agent ITA du CNRS, apporte également 
au Centre une sérénité quant à l’accomplissement de ses principales missions administratives 
en appui à l’activité des chercheurs. À la gestion distincte des budgets CNRS et MAEDI, au 
suivi des missions, au bon fonctionnement des locaux, à l’organisation des nombreuses 
manifestations scientifiques, se sont en effet ajoutées d’autres tâches, comme la gestion des 
financements autonomes obtenus en 2016. À cela, une secrétaire générale et une assistante de 
gestion administrative peuvent faire face.  

Il est en revanche d’autres tâches qu’il ne leur est pas possible d’assurer, ou seulement 
marginalement et de manière irrégulière : la mise à jour du site internet du CRFJ (sans même 
parler de sa nécessaire refonte), la mise au point de supports de diffusion, la diffusion des 
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activités du Centre, le suivi de la bibliothèque. Rappelons que le CRFJ a connu depuis 2011 
deux départs en retraite et deux changements d’affectation d’agents ITA CNRS, non 
remplacés. Le recrutement en contrat longue durée (CLD) d’un(e) chargé(e) de 
communication permettrait au CRFJ d’assurer ses tâches de communication et de diffusion à 
la hauteur de son volume d’activité.  

L’année 2016 a confirmé le rôle de premier plan du CRFJ comme lieu, acteur et passeur de la 
recherche en sciences humaines et sociales sur le passé et le présent de l’espace israélo-
palestinien. Elle a confirmé également son attractivité auprès des étudiants et jeunes 
chercheurs venus faire leurs premières armes à Jérusalem. Elle a confirmé enfin combien le 
CRFJ offre à ses chercheurs un environnement propice au développement de programmes de 
recherche et au succès dans les appels à projet (ANR, ERC, Labex, etc…) qui fournissent 
aujourd’hui une part croissante des ressources de la recherche en SHS. Cette réussite tient 
sans doute à la capacité du CRFJ à tenir conjointement trois objectifs : maintenir l’excellence 
dans les domaines qui ont fait sa réputation en Israël (l’archéologie, tout particulièrement) ; 
maintenir l’exigence d’une pluridisciplinarité assumée et sans exclusive, seule à même de 
rendre compte de la richesse et de la complexité de l’espace israélo-palestinien ; maintenir 
enfin l’ambition d’une formation à la recherche par le travail de terrain, initiée dès le niveau 
master. C’est dans cet équilibre délicat que réside la richesse du CRFJ, et une grande part de 
la joie qu’il peut apporter à celles et ceux qui s’y investissent. 
 
 

À Jérusalem, mars 2017 
Julien Loiseau 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

G.2 INITIATIVES REUSSIES ET BONNES PRATIQUES A PARTAGER AVEC LES AUTRES 
DIRECTEURS/DIRECTRICES D’UMIFRE (ECOLES D’ETE, NOUVEAUX MODES DE FINANCEMENT 
ETC.) 
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